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qui devait crépiter à celte heure 
dans leur maison; je me trouvais du 
nombre de «es derniers, occupé, 
pour clore ce dimanche d’hiver, à 
pétrir près de la vieille croix placée 
à l’entrée du cimetière, un bonhom 
me de nejge. Tous,nous regardâmes 
du côté de la maisounetle ouverte 

'"aux quatre veuts.
Rabajoie descendait la route.
Je le verrai toute ma vie, pauvre 

idiot 1 avec sa culotte de velours 
gris déchirée, laissant nues ses 
chairs grelottantes, le gros sac de 
toile qui lui servait de veste, et ses 
claques usées, trouées et bourrées 
de paiile. Tête nue, par les chaleurs 
torrides ou le vent de décembre, les 
cheveux de Rabajoie, rude» et in. 
cules, se soulevaient. Il posait en 
tâtonnant son bâton ferré aux meil 
leurs endroits de la route ; quand, il 
nous vit rassemblés sur sa route, il 
s’arrêta.

Rabajoie était jeune encore: tren- 
te-cinq ans à peine. Idiot de nais
sance, orphelin de bonne heure, il 
n’avait jamais quitté le village où 
il vivait de charités, bouffon des en
fants qui faisaiént payer cher au 
déshérité le pain que les parents 
mettaient dans sa besace et qu’il 
partageait à cette époque avec un 
chien très bien doué auquel il avait 
donné le nom aristocra.ique de 
Prince, barbet crotté, à l’air tri «te 
et doux comme celui de son maître. 
En les voyant, on ne savait v*i- 
ment quel était le plus bête, le 
plus idiot des deux 1

Rabajoie nous regarda tour à 
tour, essaya de passer outre et, 
voyant que nous l’enserrions da- 
vantage, au lieu de se fâcher se 
mit à sourire.

Alors, Pierraton, l’un de nou s, 
commença à tirailler les loques 
pendantes de sa culotte, à quoi le 
débonnaire Prince répondit en mon - 
Irani ses canines pointues et fit 
mine de sauter sur celui qui don
nait le signal de la persécution.

Le gamin recula.
—Il ne faut pas lui faire de mal, 

dit Marie Bellebumeur, une petite 
âme sensible. Mais il va nous aider 
à achever notre bonhomme de nei
ge. Veux-tu, Rabajoie ?

Rabajoie, celle fois, se mit à ri
re. En dépit de nos taquineries 
journalières, taquineries poussées 
souvent jusqu’à la méchanceté, il 
se plaisait à nos jeux et, lorsqu’un 
de noos lui demandait : 11 Rabajoie 
aide-moi à ceci ; Rabajoie, viens 
courir avec nous ! ” le pauvre Ra
bajoie répondait toujours : *• Ou*. ”

Donc, il fixa sur Marie sss yeux 
d’innocent et, quand il eut ri lor* 
guement, d’un rire creux et mono
tone :

—Oui, dit-il, oui.......
Nous l’entraînâmes auprès du 

socle de pierre que surmontait la 
croix. Là,, amoncelée sans doute 
par la tourmente qui avait sévi la 
veille, la neige avait formé un mon 
ticule immense.

—Il faut prendre par ici, Raba-

RABAJOIE des patates grillées, dit à sou toux 
Marie ; fais le bonhomme de neige 
sois sage et obéissant t

—Oui, Marie répondit l’idiot dont 
l’éternel sourire s’agrandit et qui 
retomba dans s?s draps blancs.

On le recouvrit de neige jusqu’au 
cou. Nos mains inconscientes se 
pressaient à l'ensevelissement du 
malheureux. Sa tête se posait sur 
la pierre de la croJx et Prince, assis 
le nez en l’air, n’entendant oou 
maitre ni gémir, ni se pla ndre, 
nons regardait paisiblement.

Et la nuit descendit complètement 
sur la croix du chemin du cimetiè
re, sur le bonhomme de neige 
Nous primes en riant et en chan
tant le chemin de Montréal après 
avoir fait une dernière recoin man 
dation à l’idiot.

—Rabajoie, ne bouge pas, nous 
t’apporteion» demain matin de la 
galette, de la laite et des patates 
grillées.

Lelendemaiu, quand tous, nous 
sortîmes de la même salle d'école, 
Marie Belhumeur s'approcha de 
moi et de Pierratou :

—On a cuit le pain, avant-hier 
chex nous, fit-elle en ouvrant son 
panier d’psier, il y avait encore de 
la galette dans la huche, regar-

vail de nuit dans les ateliers et ma
nufactures.

Le vote a eu lieu à une très forte 
majorité, après une discussion des 
plus intéressantes .Toute l’argu
mentation des économistes ou plu
tôt des industriels opposés à la loi 
peut se résumer ainsi : V Are ré
glementation, disaient ils, est une: 
atteinte à la liberté et, de plus, elle 
est contraire a~x intérêts des ou
vrières laborieuses que vous pré
tendez protéger et auxquelles vous 
enlevées ainsi les moyens d’aug
menter leur salaire déjà si modique. !

On a eu facilement raison de ce 
sophisme. Car lorsqu’il est bien 
prouvé par l’expérience et par un 
examen attentif des effets et des 
causes que le mal vient précisément 
et fatalement de la liberté laissée à 
l’initiative privée, n’est il pas nécee- 
saire que la loi intervienne pour 
restreiudn c tte lib rtô ? Or. c’est 
justement ce qui se passe pour le 
travail de nuit des femmes et des 
ei.fants.

Oui, disent les industriels, cette 
habitude prise dans les ateliers et 
dans les manufactures de faire tra
vailler les femmes la nuit est une 
véritable calamité. Elle est inhu
maine; immorale, destructive de la 
famille, de la paix et du bonheur 
domestique. De plus, elle constitue 
un grave danger sociale, car elle 
compromet toujours plus ou moins 
la santé des femmes, des mères, et, 
par conséquent, la prospérité des 
générations futures.

Le travail de nuit, ce 14 mangeur 
d’enfants ”, selon l’expression éner
gique d’un ouvrier entendu par la 
commission, est bien une des cau
ses de la dépopulation et de la 
dégénérescence de la race... Mais 
comment voulez-vous que nous y 
renoncions ?

La concurren ce est là qui nons 
presse, qui nous talonne et qui nous 
force, malgré nous, maigre notre 
répugnance pour une coutume que 
nous trouvons abusive et mauvaise 
à nous y conformer pour soutenir 
la lutte commerciale.

Si, moi patron, par humanité nu 
par patriotisme, devant le péril na
tionale que vous me signalez, je 
renonce à employer les femme» 
dans ces conditions, alors que c’est 
l’usage dans toutes les usines de 
mou industrie, qu’arrivera-t il ? Mes 
concurrents, giâceà une fabrication 
plus active, seront en me 
mieux satisfaire la clien1 
ira à eux et m’ab nidonnera. Ils au 
ront bientôt toutes les commandes 
et il ne me n stera plus qu’à fermer 
boutique, li faut bien faire com
me tout le monde 1

Eh oui 1 11 fa .t faire comme tout 
le monde,et c’est pour cela que la 
loi intervient pour forcer tout le 
monde à renoncer à des abus que 
tout le monde cmdainne, mais aux
quels chacun, de son propre mou
vement. malgré sa bonne volonté 
est incapable de renoncer I Est-ce 
là restreindre la liberté ? N'est.ce 
pas plutôt la garantir, en 
à tous la po.ssiblité de coopérer à un 
progrès matériel et moral sans ris 
quur la ruine '!

Quant à la raison tirée de l'inté
rêt môme des ouvrières employées, 
elle est aussi spécieuse encore plus 
hypocryte que l’autre.

D’abord il est faux de 
que les ouvrières qu: travaillent 
la nuit sont exclusivement cJles 
qui veulent augmenter leur salaire 
parce qu’il e*t 
qu’en leur supprimant cette source 
supplémentaire de gain on les con
damne à la misère.

Elles n’ont pas le choix. La plu
part, en refusant le travail de nuit 
s’exposeraient à être congédiée» eu 
remplacées par d'autres que le be
soin plierait à toutes les exigence». 
Les ouvrières sans ouvrage ne man
quent pas, hélas 1 Là aus-u il y a la 
terrible concurrence, le marchan
dage de la inUère et les rabais 
énormes de la main-l’œuvre, con 
sentis par peur de la faim. Non, le 
choix de l’ouvrière n'est pas libre, 
presque jamais.

I e profit qu’olle tire des veillées 
n’est même point très grand et corn 
pense mal les dépenses de santé, 
voire d'argent, auxquelles l’oblige

ENTREPOT DE MEUBLESVILLE
L'année 1836 s’annonçait très 

rude à Montréal, et, sur la campa
gne, il y avait un grand tapis blanc 
tout blan;, épais de deux pied», 
durci, taché à peine par quelques 
arbres aux branches mortes que le 
givre laissait grisâtre* sur l’immen
se plaine immaculée.

Horizon plat, sans perspective ; 
à l’occident, une teinte pâle,dernier 
éclat d’un pâle soleil, de la neige 
au ciel, de la neige sur les terres 
labourées, de la neige sur les rou
tes, et le vent âpre, dur, qui bleuis 
sait nos lèvres et collait sur nos 
membres transis nos beaux habits 
de dimanches.

Car c'était un dimanche, il y a 
bien longtemps de cela, il y a bien 
longtemps, oui, bien longtemps I

Cinquante-trois autres hiver s* 
ont pasié sur ma tête ; mes che
veux sont plus blancs que n’étaient 
les neiges d’alors. J’ai vu partir 
un à un tous mes compagnons de 
jeu ; Marie, ma femme, —que Dieu 
reçoive son âme, s’il ne l’a déjà 
fait ! —m'a quitté au printemps 
dernier.

Pas plus d’une semaine avant de 
m ourir, elle me rappelait encore ie 
fait que je vous rapporte et mar- 
motait, en essayant de joindre ses 
main» aux trois quart» perdue» par 
la paralysie ;

—Baptiste, Baptiste, nous a t-on 
pardonné là haut ?

—Oui, lemme, repose en paix. 
Savions nous ce que noue faisions, 
à cet âge T

El l’homme des champs, qui, en 
prononçant le nom de la défunte, 
avait enlevé son casque à large bor
dure de peau de chat sauvage, se , 
recoiffa, poursuivant après une mi
nute de silence :

— Je vous disais donc que la bi»e 
é’aitdure; mai» qu’importait le 
froid ou la tristesse de cette nature 
morne ? L'enfant, surtout l’enfant 
des campagne», rit à la neige com
me il rit au soleil ; le soleil, c’ett le 
printemps avec ses nids d’oiseaux, 
l’éié avec ses longues journées 
buissonnières dans les prairie» en 
fleurs, l’antomne avec les pomme* 
du jardin de maître Pierre et les 
poires dans l’enclos du voisin ; 
l’hiver.......

Nous étions là toute une bande ; 
depuis la cabane habitée par Raba- 
joie à la Montagne à l’angle du 
chemin qui bifurque là-bas ver» le 
cimetière, depuis la sortie des vê
pres, accroupis sur les claques, le» 
pantalons retroussés, les jupes entre 
les jambes, garçons et filles, à la 
queue, descendaient la glissade 
mal frayée, cause de chutes fré
quentes qui appelaient de» rire» 
bruyants, des cris de joie ou de 
frayeur, les plainte» des petits ee 
débattant à demi étouffés sous le» 
grands.

Comme un des plus âgés (j’avais 
alors neuf ans) je conduisais la file. 
Derrière moi. serrant de toute» see 
forces un pan de ma veste, Marie 
Bellehumeur me répétait :

—Tâche de tomber, Baptiste ; 
c’est si amusant de rouler l’un sur 
l’autre 1... Oh 1 oui, c’asl si amu 
sant I... Dis, Baptiste, tu tomberas, 
dis 7... *

Et pour satisfaire la petite Marie 
que j’aimai» déjà et me satisfaire 
moi-même, à l'instant où la descen 
te s’effectuait le plus rapidement, je 
me laissai aller de tout mon long 
sur la glissade.

Marie se buttait contre moi eu 
riant aux éclatées autre» passaient 
par-dessus et, quelquefois, lancé» à 
plusieurs pas, restaient étourdi» du 
choc. C’était un pèle mêle, une 
confusion d’où on ne sortait que 
que pour remonter la route, pui» 
reprendre la file non loin de U 
petite maisonnette de Rabajoie.

Et le vent était toujours froid.
La pâle ligne de l’horiaon éteinte 

faisait place à des ombre» triste» 
d'où ressortait plu» blanc le grand 
linceul ; quelques ans—on se lasse 
de tout même de» glissades et de» 
chutes malicieusement préparées— 
quelque un», dis*je, le» main» dans 
leurs poche», en couraot,tourna!ent 
le chemin étroit, quand une voix 
s'écria joyeusement :

—Ohé ! ohé 1... Rabajoie 1
A ce nom, le» déserlears «’arrêté 

rent, oubliant U bonne tournai»»

George. oSSï”
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En effet, au fond du panier, ee 
prélassât un gros morceau de gâ
teau durci, accompagné, ma foi 1 
de tarte et de patates grillée».

-—Vest pour Rabajoie, continua 
Marie, s’il ne t'est pat démoli.......

Allons le» lui apporter.
Et »ana penser que depuis la pro

messe faite à celui-ci, près 4e vingt 
quatre heures s’étaient écoulées, 
vite, vite, nous montons l’un der
rière l’autre le chemin qui corn 
mence à la place Victoria pour 
aboutir à la croix du chemin du 
cimetière.

Mais voilà qu’à moitié chemin 
eu face des bâtiments de l’Exposi
tion, nous nous arrêtons.......

Un hurlement long, plaintif, poi 
gnant comme une plainte humaine 
troublait le silence de la campagne.

—C’est Prince, dis-je,, en regar
dant les autres

Et tous, immobiles, à chaque 
hurlement qui fendait l’air, nous 
tremblions, nous frissonnions delà 
tête aux pieds ... puis Marie se mit 
à sangloter.......

Juste à ce moment, son père, l’un 
des pins riches fermiers des envi
rons de Montréal descendait la rou
te et s’arrêtait également pour prê
ter l’oreille ; la petite courut à lui 
et s’accrocha à son bras en criant :

—J'ai peur 1 père, j'ai peur 1
—Peur de quoi, lâche 1....... c’est

un chien qui pleure la mort, voilà 
tout 1

Marie sanglotait de plu» belle, ne 
sachant que montrer le morceau de 
galette, la tarte et les patates gril
lée* Ce fut Pierraton qui conta 
l’histoire et aussitôt le fermier 
monta à grands pas vers la croix 
du chemin r’.u cimetière.

En haut du chemin, contre la 
croix, où Prince grattait la neige 
de ses pattes sanglantes, le corps de 
l’idiot, raidi, presque dégagé......

Il souriait encore, mais son sou 
rire ôtait de glace.

Rabajoie avait attendu docile
ment la galette, la tarte et les pata
tes grillées que Marie lui apportait.

Et l’homme des champs qui me 
faisait ce récit| dans son langage 
énergique, droit, robuste encore, 
devant une campagne couverte de 
son premier manteau d’hiver, ajou
ta, laissant échapper deux grosses 
larmes sous ses paupières ridées, et 
saluant de la main un petit monti
cule que mon regard découvrait à 
peine, à cinquante pieds de là.

—Y a ben longtemps ! Mais, 
quand je voé les champs tout blancs 
j’ai ici, dans mon vieux cœur, un 
remords et je n’ose plus passer de
vant la place où était, en 1836, la 
croix du chemin du cimetière !

J. de B.
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KENDALL'S SPAVIN CURLLa nuit arrivait plus sombre et 
le gros de la bande avait fini par 
rentrer à Montréal. Noue n’étions 
plus que quatre ; Rab.-joie était le 
cinquième,

Tout à coup. Pierratou eut un 
éclat de rire :

—Ah 1 Ah 1 Rabajoie qui s’en 
fonce !...ah ! ah 1 ah 1

Et nous voyons l’idiot, que Pier 
raton venait de pousser par derrière 
assis on plutôt enfoncé en plein 
milieu de l’énorme tas de neige ; à 
peine restaient libres sa tôle et ses 
épaules.

Nous quittons le bloc informe 
que nos doigts engourdis et inha
biles ne parvenaient pas à consoli
der pour venir à l’idiot qui souriait 
de son sourire vague.

—Oh ! quel grand homme il fe
rait 1 m’écriai-je. Reste où tu es, 
Rabajoie ; ce sera toi le bon hom 
me de neige I

—Oui, dit Pierraton, reste là, tu 
feras le bonhomme.

—Reste là, répéta toute la bande 
dont les dents claquaient sous la 
bise.

—Kl, comme Rabajoie se rele
vait ;

—Nous l’apporterons demain 
matin 4« la galette, 4e U tarie, et

VIS A VIS LE MUSÉE GÉOLOGIQUE.

VINS ET CIGARES CHOISIS*-#
TOUJOURS EN MAIN.

WM. CO DD, Proprietaire.
648 Rus Sussex, Ottawa.

ns s'uilrei 
(lea Bille

sser à VA-
Price SI per boule, or *lx iiotllee tnr$K Ail Dru* 

«nrth have It or cell gci it lor you. or It will b« writ 
to any adflreeeon receipt of price by the proprie 
tor* Oh. II. J Kean*u.Co., Kii'.*i,urgh Kail*. VU
’OLD It Y AM, niCUGOrST»-200.

N, C. J. SMITH, 
■ral. Agent Général 

di>. es Passagers.
POUR UNE POLE A RIDEAUX AŸEU 

GARNITURES EN CUIVRE.McVElIX

yciTüüft, m NAP. BOYHB, ce surmenage.
Mais quand cela serait, quand le 

travail de nuit représenterait pour 
les femmes qui s’y livrent une sour
ce extraordinaire de profils el -1» 
gros salaires, il n'en serait pis 
moins condamnable, comme u ie 
des formes les plus défectueuses de 
l’organisation du travail.

Quelle est la conséquence fo cée 
de cet e production hâtive, febrile, 
poussée à l’extrême à laide de ces 
detestah.es moyens ? C’est, â des 
époques périodiques plus ou moins 
régulières, le chômage absolu, la 
mise au repos, comme on dit dan< 
tes usines.

Où est i’mtérôt de l’ouvrière 
dans ce système / On voit bien 
celui du producteur qui, ue otte 
façon, tire des gens qu’il emploie le 
plus de travail possible au moment 

La question du travail vient d’é- 0ù il en a le plus besoin. Mais on 
tre l’objet de débat» intéressant» à ne voit point l’intérêt de l’ouvrière 
a chamb-e des députés en France. n, qe celle qui travaille et qui est 

L’article 3 du pnjet de îot sur la encore la moins à plaindre, ni de
réglementation du travail fixait â celle qui chôme, meurt de misère,
dix heures la durée maximum de et 4 laquelle une organisation .plus
ta journée pour les enfants au-dee- rationnelle, plus régulière du tra-
sous de dix-huit ans, les filles mi- j vail, donnerait peut-être les 1110- 
neures et les femmes. L’article qua- j jens (jy vivre, 
même interdisent formellement I 
aux enfante el aux femme» tout Ira- |

iIOO. m284 RUE DALHOUSIE.ikau : —

mmPoee ce répare luyaux à l'Ean et de Ren
voi, Appareils deüa* et de Chauffage.

Fait toutes eortee de Couvertures en Tôle, 
râlement tous lee 

omberie.

LA PAIRE POUR CHAINES DE RI
DEAUX.JNEiHËS * Dalles et Dalleaux, et généra 

travaux de Ferblanterie et Pl
ORDRES PROMPTEMENT EXÉCUTÉS.

CES PRIX SONT POUR LUNDI ET 
MARDI SEULEMENT.ennee maisons ooinme 

i l’Ottawa et des mien 
port dee bas prix de 1 
(lerte en ven>: StfiVEZ-VOUS dePourNOUS CONTINUERONS NOTRE VEN

TE DE TOILES A CHASSIS A 40 
ET 65 CENTS PEN

DANT QUELQUES JOURS ENCORE.
I & Cuzne Les POND'STAILLEUR COUPEUR)

TAILLAGE GARANTI

tyanteaux de Dames une Spécialité
20* Rue. Dalhousie 204

a groeee Tarriftre
Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements Kfl 
Maux d’Yeux H 
Hémorrhoides 
Hémorrhagies
Inflammations SSt üJlïïïïw

EXTRACTiASINS’.r—

DilMFeCHâUaiEFE
1-87-88. COLE’S

National M’fg. Co.
LE TRAVAIL EN FRANCE

t Bijouteries W&6tSmtoutes qualités. .Seront 
ont au dessous des prix 
1 Article est garantie 
1 Pargent vous sera remis, 
fo. 3U rue Rideau, (prèe 
l ) Réparations de Mon- 
mrantiee et 4 des prix

5^.523
' ytel PJUÏlUmClE.N 160 RUB SPARKS.

Coin des rues Rideeu e 
Cumberland,

ET AUSSI

Coin des rues Sparks 
Jet Bank,JjQT

1

i

v HULL SUR ORIGINAL DISPONIBLE

JOURNAL QUOTIDIENper la Cie. dlmp. 414 et 4Î8, Rue Sussex4*
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MOITIÉ PI

J’OUR TOUTES

ACHETÉES AU MAI

Delle. M A IJ

POUR—

Toute Espece d’Oi
u*si has que ceux de tou 
u Canada (qualité mise <bricant e 

de compte.)

^correspondance SOLL

Wm. H01

OTTAW

Peintures

LE CANADA JJHJOL 26 FEVRIER 1891

AUXOUS OFFRONS-tssiîse»: paix des marches m
rs.la maison de son mari, ^ ^DEPECHES DU SOIRLE CA.JSTA.JDA. LA MONARCHIE EN FRANCE ELECTEURSCaicAtio,

tait, il y a trois jours,la 
oit celui-ci lui rendait la vie insupportable, 
h force de mauvais traitements. Hier, ac 

se présenta au 
ndre des

( Service Spécial)Journal Quotidien du soir OTTAWAIl y a quelques mois, M. le 
comte de Paris, partant pour l'A
mérique, .écrivait la Îettre-Maniipste 
qu’on n’a certainement pas oubliée; 
nous avons remarqué la réserve du 
journal le Solkii., qui, après avoir 
pu blé la lettre du prince, s’est abs
tenu de tout commentaire, jugeant 
sans doute que le silence, en pareil 
cas, était une dé-upp ub ition sutli- 
saute et la seule peut être qui, de sa 
part, fût conforme aux convenances 
Anjou <1 hui. ce n’est pas M le conté 
tie Paris qui écrit mais M le comte 
d’Haussonville qui parle. Le Su 
lui. publie le discours de l’orateur 
royaliste ; mais, cette fois encore, 
il n’y ajoute aucune réflexions Tous 
lus journaux, dans la disette où 
nous tommes de-tout incident inté
ressant de politique intérieure, s’é- 
leudtiit à qui mieux mieux sur le 
discours de M le comte d'Hausson 
ville, quelques uns pour le défen
dre, le plus gia ni nombre pour 
l’alla 
rien.

pagnée de «a mère, elle 
licite de Hamer et voulut prendre 

roues ei autres ai tides, mais Ramer saisis 
sant un pistolet,6t feu sur les deux femmes, 
infligeant df graves Measures à*abelle mère. 
Quant a Mde Hamer v e est à la deroiere

K N PAL ESTIME 
\ iknnk, 25 fév. L'Impératrice d'Autri

che fait en ce moment ta visite des sanctuai
re» île la Palestine.

LA V/LLEE DE L’OmWA I TRAINEAUX VALANT fl.UO pour .50 
1.00 do .73 
1.00 do .78
1 50 do 1.00
2 25 do 1 50
3 25 do 2.34

marchés sont obtenu» 
Ire rédacteur cammer
< HE H Y.

Les prix d 
tvec soin 
liai sur le 

N 08 iceteu: 
fîm-cign mente
rapport des marchés <| e Dour- faieoof 
dans 1» bu! de donner les meilleurs rer

Dldodo
belle nJournal Hebdomadaire à 16 pages Pvr Comte de Russelliodu

LE MAIRE DE BERLIN domnt une foule dt
exacts on suivant noirI At maire de Berlin, 

renversé, hier, par
.Oscar McDonkll Bikun, 26 fév 

Herr Forkenbnck, a été 
une v-fiiure et gravemeu

Directeur delà rédaction do
uu pour bébé doLA QUESTION OUVRIERE 

Ltus, 20 fév. —Les 
Lyon ont déclaré u leur 
pailleraient encore pen 
que si. passé ce délai 
pas adinieleur récta 
la grève générale.

La commission nommée pur les verrieia a 
tenu en outre une réunion privée pour dis
cuter les mesures ù prendre en-cas de grève 
générale Mlle * décidé qu’une délégation 
des grévistes »e rendraii a l'Hotel de Vil'e 
pour demander au maire de Lyon et au 
préfet une audience au cours de laquelle les 
grévistes exposeront leur» déairderatu.

Le» ouvriers ont de plus manifesté le désir 
que les patrme vert 
entretien.

BUREAUX ; 414 et 416 Rue Sussex
OTT-A-W-A., ONT.

• neis verriers de 
s patrons qu’ils Ira 
dam quinze jours et

ENTRE PRIS?K 
Roua, 28 fév.- 1 æ roi Humbeit altier 

rendu visite au prince Jérôme Napoléon 
Bonaparte qui est gravement malade.

I k.NEGATION
St.hA.Mi->, 2ti fév. M. Powderly .... 

qu'il ait eu l'intention de résigner son poste 
de président des Chevaliers du Travail.

PARNELL ET MoCARTHY 
Londres, 26 fév. Parnell et McCarthy 

se proposer!; d'envoyer chsi-un une déléga
tion aux Etats-Unit pour rccuei lir de»

MESS]•eignemen a.
Lyparîemertt ayant été disions, vous 

4tyappelés à décider le 5 Mars jiro 
chain qui sera votre représentant dans 
le prochain parlement du Canada.

M. M. Dickinson du comté de Car 
leton est le candidat conservateur et je 
suis celui du parti libéral

T a question posée devant vous et 
que vous aurez a décider est de savoir 
si vous voterez pour M. Dickinson avec 
les combines et les marchés restreints 
pour la vente de nos produits ou pour 
moi avec des marchés plus grands et

™ 0 nr nnr xim i i a u ide meil,eurs Prix P°ur vos produits.
69 OC 15 KUb WILLIAM. ; Messieurs, la dépression de votre in

dustrie agricole, le bas prix du foin, 
Ides chevaux et autres produits de U 
| campagne, disent où nous allons.

La présente administration à Ottawa 
est la personnification des combines et 
de plus, leur servante, elle n’a aucune 
réponse à doiner à l’appel du parti 
libéral en faveur des intérêts agricoles 
et pour le développement de nos res- 

Un de# plu# grand# embarras pour les mé- ; sources naturelles, ae fait, elle vous 
nagèren en frai# d'obtenir quelque chose de ' (jj^ crevez, i VOUS ne voulez, pas sui- 

i vre le vieux drapeau Mais la politique 
Ne permettez pas à votre préjugé de vous du parti liberal est de rester par les in 
empêcher d’acheter une livre de notre célè térêtS les plus réels du peuple canadien 
bre thé de 50 cta. la livre égal en qualité à pOUr son avancement, son comfort et 
.'import, quel thé veudu «Hear, pour ce sofi , onhiur pour |e développement 
prix, et pui# voua avez votre choix sur des ’ 1 ,
centaine# de présents agréable# et utile# de nos grandes et nombreuses ressour- 

Vvnez voir chez ces, et pour le Vieux Drapeau. Voy 
ez la différence : leur loyauté n’est que 
d’apparat, quand la notre part du cœur.

Le verdict est entre vos mains. Etes 
vous en faveur du succès de quelques- 
uns au dépen- du grand nombre ou 
pour le progrès et la prospérité du Ca
nada en général ; Si vous êtes en faveur 
des premiers,votez pour M. Dickinson, 
si vous êtes pour vous mêmes, faites 
votre marque sur vos bulletins le 5 
Mars, vis-<i-vis le nom de voire ami, et

Confrère Electeur,

QUI LES AURA-?atrona n avaient 
prononceraient MARCHE DE DETAILJeudi 26 Février 1891

8 et# 8 etc 
.... 9 UU à 10,00 
.... « OU à U,00 
.... IU00 à 10,00

ECHOS DU JOUR Foin No. 1 la tonne, 
o No. 2 la Loan 
Foin pressé la tonne.La lutte dan# le comté de Bonaventure se 

fuit entre M. lotferrière, miriistéi ici, et M. 
V'auvrl, oppireitionniste. E. G. Laverdure1

Veaux vot tes No 1............. 5 00 à 5 00
0 00 à 3 00 
0 00 à 4 Oh 
0 09 ï e 10

M. t'haplean et M. Merck dép'oient assistent a cet
&c CIE-heiuvuvp d’énergie et dhabih

la région de Montréal “ “ No. 2 ....
Suif fondu a livre........

Vlan u es 
Bœuf par 100 livres ... 
Mouton.....................—

Fore par tUO livres 
Saindoux . ...

EX PULSION DE L EO Y PTK 
Le Vairz, 26 fév 

r gyptien a réiiolu de 
néceeaiirea pour exp

1 LE CRIME DK WHITECHAPEL
-A l’enquête tenue par 
me de Whitechapel, on 

lecture d'une déclaration faite p.r 
le chauffeur accusé de l’assassinat -le 

Ne1!. Dan# ce document, Sadler 
une façon plausible de l'emploi -le 
# depuis le moment oh il a quitté 

dans un hôtel borgne jusqu'à

1^ uvernement 
mesure» 
ichea* le

g"
prendre le» 

ulser le* Dei v
Lon units, 26 fév 

a donné

justifie 
son temps 
cette femme

Il dit que, autant (pie 
nuit lui permet de s'en souvenir, 
du crime il allait à l’hôpital 
panser des blessures qu'il avait reçues dims 
une rixe sur les docks. Il déclare qu'il n'a 
pas ven lu de couteau le lendemain du . 
et dit que depuis plusieurs années il n’a pas 
eu entre les mains un couteau de ce genre.

Un matelot a reconnu Sa-lier comme étant

Dan* le comté de Soulàiiges, le Dr Mous-
oner sur le crministre de qurr. Seul, le Soleil ne dit 

Est il téméraire de croire 
que ce silence équivaut une fois de 
|di|is à un désaveu ? N’est-il pas évi
cient que, si le Soleil avait cru pou
voir applaudir au langage de M. 
d’Haussonville, il ne su serait pas 
privé de le faire? Sa us exagérer l’im
portance du symptôme, le silence du 
Soleil n’est il pas une preuve nou 
voile des division* qui existent dans 
le parti conservateur, et n’indique- 
t il pas que l’esprit nouveau, si sô 
vèremviil condamné par M. d’Ilaus- 
>oiiville, souille et s’étend plus loin 
qu’on ne Lavait cru '/ Beaucoup, ou 
le voit, lie sont pas dispo és ù pren
dre ,i leur compte le Non possumus 
de l’orateur de Ni nie? 
plus naturel : e mot u’a pas g-mé- 
raiemeni fait bonne ligure in sur 
lout grande fortune dans l’histoire, 
t ù il est surtout considéré comme 
une abdication décente des partis 
définitive.i eut vaincus 
mande d’ailleurs à quel titre 
qui le prononcent pourraient adres
ser des reproches, des critiques, les 
récriminations au parti républic 
puis qu'ils dé damn que, quelle que 
soit sa conduite, et quand bien mê
me elle serait aussi libérale et mo
dérée qu’à leur avis elle l’est peu. 
leur htmneur et leur < ouseiem e les 
empêcheraient loujo irs d'accepter 
la rèpubli jue. Le discours de Ni 
mes est bien fait pour gêner les 
conservateurs qui n’ont pas renoncé 
à toute existence politique, et nous 
comprenons que le boi.uiL su taise 
devant lui.

f>re
fuit une lutte acharnée à M. Bain. 4 50 à 6 0(j 

0 07 à 0 09 
0 07 à 0 08 
6 00 à 7 00 

.............. 0 10 à 0 11

LES ŒUVRES DE MKLSSONNlEft 
Paris, 26 fév 

nier ont résolu Je ve 
contenu de l’atelier 
contient de» merveilles

5Dans Ashinilf 
deux i-Hiididals sur les bras, M. 
Medev
Moasoiniii, libéral.

•ouest, M. I>.tv Le# héritiers de Meisson- 
;■ aux enchères, le 
grand peiiure, qui"u'it valeur, et M. Ross.

été arrêté
ivresse de >a 

au moment 
pour faire

LE NOUVEAU TRESORIER 
Washington, 26 Fcv. I e 

msoii vient d'appeler l’hon. (
Vi#te de secrétaire dt 
placement de feu M

M. Arthur Tureolte, le pN»ioimlaire de 
Muni i éal, au dernier tirage de la loterie

lui a donné SIV50

ident Hai- 

, trésorerie, en rem-
Produits int la Fsumk 

Beurre irais, pain 
Beurre frais, crémeries.... U 18 à 0 20 
Bturre en tinette. .
Oeufs frais, la d<mz 
Fromage....... ...........

le porteur d’i|n billet qui la
Wi .. 0 20 à 0 23

LA GRIPPE 
fév. La 
irt Logan.

i wall ... 0 15 à 0 16L’hon. M. I. u- doit parler à ( 
mrg mardi. Ce seront le»

Dknvi:k, Col 
son apparition 
en sont affectés

Depuis lundi, ou a enregistré quatre décès 
causes par ce mat.

. 26
à Fi

grippe a fait 
Huit solda s

deux seuls discours 
du ran I la lutte a tuellë

l’homme qui est venu au lêndcz vous 
marins le matin même du jour où le crime 
a été commis et qui lui a vendu un 
A large lame, en lui disant qu'il s 
servi bien des fois,

0 25 à U 30 
0 9àU 10>1 ii'il fera a Ontario

couteau
GRAINSLes partis;

Ira va lient

jour «lan» dix e

L’appel nominal a eu lieu aujourd'hui dans 
presque tous les comtés du Dominion, nous 
publierons demain une liste complète des 
vandMats qui ont été

le maire Frémont 
dans le - comté 

Des assemblée» sont tenues chaque 
parties du comté.

DEVORES PAR LES LOUPS 
ViKN.se, 26. fév. Deux pasteurs ont été 

dévorés par h» loups, à Temsvar, lundi, 
pendant qu'ils se promenaient en voiture. 
Deux gardien# de nuit, y ont également péri 
de la même manière.

Du Canada
B'.é Manitoba No.'l........ 0 9.5 à 0 9ti

0 93 à 0 96 
Blé du nord No 1 frosted 0 Of) à 0 00
Pots, par mi not................  0 68 à 0 70
Avoinc,“ u ...
Seigle, “ “ ....

livrés à votre examend. Bien de ■LA LIGUE DES I’ATRIOTKSJPROTESTE 
Paris, 26 fév 

dénoncent violemment la 
trice Frédéric, au palais 
ligue a décidé d<

La Ligue des Patriotes 
visite de l’Inqieia- 
de Versailles, lot 

ir des assemblée# le 
protestation tous les jours jusqu'à ce que 
l'Impératrice quitte a Friree. On s’atten
dait a Ber’in, parait il. 'tue le président 
Carnot rendrait visite à l’Impératrice Fré
déric, mais apres une réunion des mi 
<>ù la chose a été discutée, au long, il a été 
décidé que comme l’ex impératrice visitait la 
capitale, incognito, le chef de la maison 
militaire de M. Carnot, le général Brugére, 
et M. Ri bot, ministre des affaires étrangères, 
iraient seuls rendre visite à I impériale visi 
tçuse. La chose s’accomplit ainsi que résolue 
Le général Brugère et M. Ribot son: 

scrire au livre des visiteurs de l'impcra 
ambassade al'emande. 

le question d'étiquette a donné grand 
mil aux ministres .le la République, qui 
comprenaient parfaitement que M. ('ai not 
ne pourrait jamais braver le se 
Idic, au point d'allei 
de Guillaume II. ,

No 2.

lîTPOUR L’ASIE
....... 0 42 à 0 43On ae du- , 26 fév.- Le Baron Sen 

allemand A Samoa, et sa 
partir pour l'Asie, oit ils 

île noce, l/e 
lion Américaine

ht.•n nomination. ............ 0 60 à 0 70
.............. 0 40 à 0 51

miKsaire 
viennent de

Baron est marié, hier, Krporter, hier après-midi, 
Du rocher a déclaré qu'il s’étai1M. l'éehv

retiré de la lutte mais qu'il avait été bien 
mal traité et que M. RohilUrd lui avait volé 
le siege.

pa.

STROUD BROS.Grains et Farines
l>! RUDINI VEUT LA PAIX 

Rome, 26 fév 
dini veut que 
pacifique (lan# 
l’amitié de l’Ang 
réconcilier axree la

•Le premier ministre Ru- 
1 Italie occupe une position 

l'Europe. Il recherchera 
eleterre et tâchera de #e 

France.

Patente.............................. 5 00 à 5 16
Américaine........... ............ 5 90 à 6 00
Straight rSllor..........
Extra...............................
Superfine....................
Forte de boulangerie. 

u américaine..............  4 65 à 4 90

RUES RIDEAU ET SPARKS.|

W. C. HOWARDS... 4 70 à 4 8 
.. 4 40 à 4 60 
. 3 45 à 3 50 

4 75 à 4 90

allée< >n disait qiiè l’hon. M. "oMigan serait

qu'il aura un 
de l’hon. L.

élu par acclamation à Victoria, N. B 
il parait maintenant reri Rockland, 21 Fév. 1891.1

ILS N’EX POSERONT Pas 
I'akis, 26 fév Devant les protestations 

générales soulevée» en France par leur réso
lution d'exposer à Berlin, Dctaille, Bounat 
et nombre d'autres artistes français, ont cru 
pçiident d« renoncer à ce projet.

THE PRESSa 1 versaire dan# la per 
l'hercouet. —AU.\—

rendre visite à
lent pu
la mère (NEW-YORK)

POU R 1891. ELECTEURSDan» St-Hyacinthe, M. Bernier, ancien 
député libéral, aura pour adversaire M. Eli
se lie Brodeur, facteur d'orgues, dont la 
réquisition h été signée par la plupart des 
manufacturiers et de leurs employés.

En Sacs de la Ville

Fat 196 Ibs......
Farine d’avoine 
Farine d’avoine granulée. 4 50 à 4 70 

Volailles et uibiers

4 75 à 4 90 
4 40 à 4 50

DULA ('(INSTITUTION DU BRESILSUICIDE Quotidien. Dimanche. Hebdomadaire COMTE DE RUSSELLLes Etats-Unis et le Canada N HW- N ukk, 26 fév.- Le congrès brésilien 
a voté la semaine dernière la nouvelle const i

Km vtkst, Lia, 26 fév 
chois, de NewW ork. un de» 
la plus grande manufacture de cigares sur 
cette île s est suicidé hier On ne confiait 
pas le motif qui l’a poussé à se donner la

Archibald
directeurs

Ni
de 8 a 10 pages, i ceins.

es avoir sérieusement modifié le 
le gouvernement, 

mivernemciit fixait une
et présenté par 

Le projet du g 
durée de six anm 
de la République 
durée à quatre ans et déc 
sortant, ne #ria pas 
période immédiatemi 
amcinlement a été voté par !H)

•-* président et le vice président de la 
République seront é'us pa- le suffrage direct 

1 nation, et ù la majorité absolue des

adopté un paragraphe 
puisque, ai le "président on le vice 
nt t orient du territoire 

chambre

ublicain de laL’Energique Organe Rep 
Métropole.

0 40 i 0 50 I UN JOURNAL POUR LES MASSES.
M. le professeur (.uilUume Couture, de 

Montréal, a expédié A Boston, à I adresse de 
‘la veuve du regretté Calixa Lavallée une 
traite de $350, étant les profits .lu concert 
donné au Queen's HeV le 23 janvier dernier.

MESSIEURS,
ant été choisi par une nombreuse et 

_ nte assemblée des Electeurs du comté 
Russell comme lsur porte étendard et 

partisan du Gouvernement Fédéral, j'ai ae 
cepté la nomination qui m’était offeite, et je 
viens vous demander vos suffr igcs.

La question en jeu e-t clair., pratique et 
d'une importance vitale pour le Canada.

oir #i notre politique fiscale sera régi 
par Ottawa ou par Washington. Devrons- 
nous continuer notre système actuel <te dé
pensés publiques, ou nous lancer dans un 

; courant dangereux qui mus conduira à la 
| taxe directe. En résumé allons nous faire 
j peser sur le pauvre des impôts qui sont au-

L' P,u, ^rrk„Srcl.Jo.maUs,iqu
«( New- York. pendant, la campagne les questions politiques

LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL.
au jour de la votation

Les nouvelles banales, les sensations vul J’ai l’honneur d'etre Messieurs,
Pkk» “ '* l,l*sue ”’°"t R*8 d»“” '• Votre obéi™», .er-ileur.

Le I*RR88 a la plus brillante page éditer!
t y est

U11 reporter il 11 Fri:e Press, de Dé
troit, a en mn* entrevue same 'i midi 
avec Sir Charles Tupper au sujet du 
résultat des élections générales

Sir Charité Tupper est d’opinion 
que Sir John Macdonald sera main
tenu a un pouvoir par une grande 
majorité.

Il n’y a pas de doute, a-l-il ajouté, 
que des négociations commerciales 
seront entamées avec les Etals Unis 
et le comité chargé de te rendre à 
ce sujet, à Washington, le mois 
prochain, négociera tin traité de ré
ciprocité sur une base juste et éc/ui 
table. On dit que M. Blaine refit 
sera de négocier un traité le réci
procité ;\ moins que cette récipro 
cité soit illimitée. Cependant «es 
actes prouvent le contraiie ; le 
traité commercial que les Etats- 
Uni» viennent de signer avec le 
Brésil est basé sur un système de 
îéciprocité limitée et il est presque 
certain que d’autres pays de l’Amé-
m'm du Sud acmlero.it à un «m # Kï. u,_vniph. Kocl, ...
Diable traite. Ce que M. Blame a j tomln/e, depuis quelque temps en Allemagne, 
lait pour le Brésil il le fera pour le | «lan.» un discrédit tel que l’empereur, le 
Canada. 1 . hanvelier, le conseil fédéral et le reiehsiag

• I viennent de recevoir une pétition demandant
Le juge Blodgett a rendu hier à l <!»« l’usage de vc spécifique soit officielle

Chicago jnseuKul dans h. came de 
Marshall, Field A Co contre M 
Clarke percepteur des douanes, re
lativement à la validité du bill Mc 
Kinley. 11 a dit qu’il ne pouvait 
que cou Fumer la décision des éva
luateurs à New-York, mais que la 
cause est d’une telle importance, 
qu’elle devrait être portée devant la 
cour Suprême, ce qui va être fait 
sans relard.

Oies, la pièce.......  .......... 0 60 à 0 76 i
Foules, la pièce..........
Canai d, le coup’e........
Figeons, la douz......
Dindes par couples ....
Poulets par couples....... . 0 6U à 0 75
( a nards noirs.........
BéoawHn.TS, la douz.

es à la charge de pré 
; le congrès a réduit

lare que lo président 
igib e, pour la

contre

Ly:
HONORE D’UN TITRE

0 68 à H 75 
3 00 àO 3 
1 59 à-3 00

réél1 N k w. York, 26 fév. Leroi d’Italie vient 
le conférer un titre honorifique au chef de 
police,Thos. F. Ryrnee, pour eerv 
h des émigrés italiens, et aussi pou 
talion de brigand ù la demande lu f. 
nient italien

Fondé iæ Ikr. Dukmbre 1887.eut suivante
tees rondos 

gouverne-
Neuf des prisonniers soupçonnés d’avoir 

trempé dans le eomp’ot ourdi jKmr établir 
une ri'puldiquv au Portugal ont été relâchés.

soldais et trente civilians ont 
is innés ù passer en cour martiale. Il» 

seront juges pur groupe» de dix.

Circulation de plus de 100,000
PAR JOUR.0 70 à 0 80 

0 Uù 0 001. assemblée a aussiCO N FER K NCE PO LITIQ U E 
Lisbon n k, 26 fév. Les chefs du 

conserv 
une con 
du conseil
amis appuieront ouvertement ! 
ont été re< n» ensuite par le roi

sans Canton 
déchus de 1<

L’article
eus brésiliens aux étrangers qui, 1 
au Brésil au 15 novembre IRsti. n 
déclaré, dans es

P*a leur et du pirti progressiste ont eu 
férence aujourd’hui avec le président 

Ils lui ont déclaré que I
le cabinet. Il»

Le N. Y. IbtESs n’est Corga 
faction ; ne tire aucune ficelle et 
vengeance à assouvir.

ne d’aucune 
u’a aucunei1-::, brésilien, 

ils seront A.TTZX.sation de la 
eurs fonctions. 
Gif recommit lu

Pendant une pluie torrentielle, la foudre 
est tombée hier mutin vers une heure sur Libres et Electeurstalité de ci to 

se trouv 
’auioiil

’yt
liE LA

CITE D’OTTAWA
entrepôt* de roglyeerine, située u trois 

nord-ouest de Finale y, Ohio 
violence de l’explosion a été telle qu'on l'a

mois qui suivront 'a 
n vigueur >!e la constitution, leur in

tention de conserver leur nationalité 
1 origine. Le général de Fonseca, qui a été 
fait président pi ovisoire lors de la chute de 
l’empire, a été élu président d’apiès la loi 
inaugurée récemment

LA PAIX ASSUREE 
o 26 fév - I,e 

du Guatemala, 
des bruits de gue

il s'était informe a up 
rent du Salvador. Ce der 

donné l'assurance que, 
aident du Guatemala, i

le 7af.a
Mk général Barillas, pn - 

a déclaré qn’cn pré 
rre dans l'Aniéi

nity lui
-me que le pré 
idérait que lit

MKS.sifc.rR-4,

d'en lie 
candidat

centrale,
tremblement de terre. » prés 

la ronde. On avait
prise pour 
de cinquante milles 
dit -I alioid que trois vagabonds, qui se 
aient ailes s’abriter à l'entrepôt contre la 
pluie, axaient été tues ; mais cette nouvelle

: > d'un très'giand nombre 
j ai consenti à me laisser poi ter 
- a prochaine élection, 

i.es éWteura auront dans cette élection à 
se prm 1 ucer sur plu sieurs questions du plus 
hnn: intérêt, dont les principales serom tfs 
questions de commerce. Je veux vous f 
connaître mes vues sur ce sujet aussi brieve 
im-nt tt ausd clairement que possible.

Apiés douze années d’essai la politique 
iitttiouule a prouvé qu'elle avait man ué son 

complètement. Elleu’a protluit que les 
bines et !a pauvreté, et îe gouvernement 

anxieux de se sauvei du désastre a volé le 
“ tonnerre ” des O ri

M. K. DICKINSON.
ft. t un magnifique jour- 

hant k tons les sujet»paix n’était pas menacée. nal de vingt pages touchai 
du jour de quelque intérêt 

Le Press hehdoinadair Chemin de FerLA KOCH1NE EN DISGRACE A BERLIN e contient 
les matières les plus importantes parues 
h s deux éditions qubtidiennes et duPAS RESOIN D'ATTENDREDam» lr ••»» où le ( 

politique de 
principaux marchands de grain de Toronto, 
plusieurs, do 
fixer;! Buffalo. Lesmarchandsilegrain de cette 
dernière ville paient le» articles qu’ils 
achètent bien meilleur marché qu’on 1rs paie 

la protection, ils trouvent 
nous sur plusieurs 

chés ; que serait-ce donc, si nous 
avions la réciprocité illimitée ?

da adopterait une 
iiprocité illimitée, dit un des

Jusqu'après les Elections. Pour ceux qui ne peu
on Quotidienxk, l’édi 
la remplace admirab

vent recevoir l'éditi 
tion Hebdomadair* 

eurent.•chanda de grain iront se Kl VOUS AVEZ BESOIN DE

Meubles : Tapis : et : Literie.
ts, et sc prononce car 

rénient pour la réciprocité. Il a découvert, 
mais trop tard, que notre marché national 
était plutôt la population de 63 millions 
dames qui bobine au nul de la frontière, et 
non iras ces marchés mythes inventés par 
l’imagination fertile de politicien» en quête 
d'un voyage aux frais du pays.

Je suis en faveur de la réciprocité eu pour 
mieux la désigner en faveur de la réciprocité 
illimitée,ce qui ne signifie pas annexion 
la plus grande liberté de commerce 1 
nos voisins des Etats Unis. Une telle ré 
ciprocité serait l’aurore .Vu 
de prospérité pour le Canada 

Nos industries qui sommeillent recevraient 
une nouvelle impulsion. La sta 
dans le commerce de bois dispai 
mines de fer de Hull et des autres parties 

s seraient en exploitation, et leurs pro- 
un marché rémunérateur 

Nos chevaux, nos bestiaux 
•me, maintenant 
le bill McKinley, 

richivaieni

i«a Route directe entre l'Ouest et toi 1__ 
j points du bas du St. Laurent, de la Baie 
, des Chaleur», province de Quebec ; ainsi 
. que le N ou veau • Brunswick, la Nouvelle 
| Ecosse, Vile du Prince Edouard, le Cap 

Breton, les îles de la Madeleine, Terre- 
| neuve et St. Pierre.

Halifax 

55minu

Comme Journal Annonce
Le Press n’est pas surpassé â New-York

ici. Même LA REVOLTE AL' CHILI Nous meublerons votre maison 
oiis de paiements iu 
iels faciles à v 
confiance peu 

besoin de

Islomadai-le moyen de lutter à des comliti!.'• k nt is Ayrks, 26 fév.—Deux ceins réfu
giés Chiliens ont franchi les Andes et sont 
arrives k Mendoza. Ils disent que les insur
gés Chiliens, ayant à leur tête Uiriza, sont 
mai tree de Pisagua, Iqiiique, Antofagasta et 
f hanaral.

On annonce du Chili qu'il seat livré 
luuaille acharnée à Pisagua et que les insur- 

éfaite. Samedi, une antre

de res ou nicnsu 
personne de 1

vos achats n

I oliteu ir tout ce 
Ixr montant de express quittent Montréal eb 

tous les jours (dimanches exceptés) 
rendent à destination de tous ces points 
changement de chars, en 28 heures et

des trains express directe 1 
- $5.00 | Chemin de (’Intercolonial sont hriilam 

mois - 2.50 | éclairés par l’électricité et sont chauffés pa
mois - .45 j la vapeur de la locomotive même, ce qui

3.00 L ajoute considérablement au confort et à la 
j sécurité des voyageurs.

A tous les trains directs sont attachée 
1 chars réfectoire et dortoir», nouveaux et 
j élégants, de même que les chars salons pour 
. le jour.

pu# limité

Nos Conditions.
$10 île Marchandises à 25ct s. par w 
20 “ à 50c te. “

à 75cts. “
SI.25 *• 

à 82 50 “

THE PRESSL'Angleterre fé ;, Vannée dernière, le
Est à la portée de tous. Le meilleur tt it 

moins cher des journaux publié1 
en Amérique.

Quotidien et Dimanche, un an

cinquantenaire du timbre poste ; celte année 
elle fêtera le cinquantenaire des enveloppes.

Rowland Hill eut trou'v la nouvelle ère 1dAvant '/ne
combinaison de la poste à deux sous, l'usage 
des enveloppes était très limite, vu les frais 
énormes que causait leur confection.

L'emploi des enveloppes ne se répandit 
qu’à partir de la taxe uniforme.

La première machine a fabriquer des eu-

ges ont
bataille s'eut engagée près dTquiqti 
ou n'en connaît pas encore le résultatDe nombreux curieux, mie la po

lice avait parfois peine à refouler ou 
à faire circuler, sont allés visiter 
pendant toute la journée d’avant 
hier la grande maison de Sands 
street, à Brooklyn, dont deux étages 
ont été détruits same li soir par un 
désastreux incendie dans lequel six 
personnes, quatre adultes et deux 
enfants, ont encore péri brûlées vi 
ves ou asphyxiées. 1 a maison était 
occupée par seize familles et 11 plu
part des locataires ont eu à peine le 
temps de se sauver. Une enquête a 
été ouverte pour lâcher de décou
vrir quelle peut avoir tté la cause 
de . e désastreux incendie.

6
stagnation

Quotidien seulement, un an -SREUNION REPUBLICAINE
1.00

kï s, 26 fév. Le» nouvelles d'Espagne 
pvrient que dans la réunion républicaine qui 
a été tenue le 14, pour fêter 1 anniversaire 
de l’ancienne république espagnole, de 
nombreux discours ont été prononcés en 
faveur de la centralisation républicaine. 
L'assemblée a adopté un voeu pour le réta
blissement de la republi iue.

M. Labra, au nom des Culiain». a adhéré 
à celle manifestation républicaine et a 
demandé le suffrage universel pour les An
tilles, où il 11'existe pas.

Le plus grand calme n’a cessé de régner.

Va Ediition du Dimanche, un an - - 
Hebdomadaire, un an - - - - 1.00

, U-‘>
duita rouveraient 
aux Etats-Unis

2 00f, , Co.
et nos produite de la fern 
chassée des Etat 
trouveraient un 
nos cultivateurs.

Je suis opposé aux monopoles et aux 
nopolistea, et j’appuierai toute législatien 
qui aura pour objet d’améliorer le sort des 
classes ouvrières. Une législation de ce 
ce genre est nécessaire, spécialemi 
les deux grandes corporation 
le trafic de ce pays, le chemi 
tique et. le Grand Tronc ont fo: 
et veulent régenter le gouvernement 1 
pays. Voue devrez voir qu'aucun candidat 
qui ne soi a pas disposé à n 

rations, ne soit élu. 
e suis en faveur du maintien des deux 

langues, et -les écoles séparées dans le Mani 
toha et les territoires du Nord-Oieat.

J'appuierai toute mesure qui tendra à U 1 
réforme du Sénat. Cette institution 
qu elle est présentement constituée u est ni 
plus ci moins qu’un asile pour les politiciens 
fourbus.

Jusqu'à présent j'ai été uu adepte du par 
la Réforme, mai# dans l’élection pré

veloppes a été imaginée par Edwin Hill, 
frère de Rowland Hill, et . ’est a elle que 
succéda, plu» tard, la machine de Ui Rue 
inventée pour plier les enveloppe».

Demandez la circulaire du Press. 
Numéros specimens gratis. Agents de

mandés partout. Commissions généreuses. 
Addresses,

THE PRESS,

557 Rue Sussex. s-Unis par 
débit facil LIGNE DES FA88AGKB8 ET DES M.

®â«ADIBNNK9-EüROPÉRNNRs'

Lee passagers pour la Grande Bretagne et 
le Continent, quittant Montréal le vendredi 

Potr.R But»,kg, ,1 p„l ko., ! m“i“ «riveronl 1 temp, pour prendre le 
U y , 1 vapeur de la malle, le Samedi a Halifax.

j “L’attention des expéditeurs est appelée
__  I sur les grandes facilités offertes pout le

rt de la fleur et en général de toutes 
idises à destination des Provin- 
et de Terreneuve, aussi pour 
i de grains et des produite ex

ilés de l’Europe.
Pour billets et information», 

prix et le passage s’adresser à
E. KING, agent des billets,

27, rue Sparks, Ottawa, Ont.
D. POTTING ER,

Sarin tendant-Général
Kncanteur, ! Bureau du Chemin de Fer, "L 

71 rue George, i Monoton ^N. B. 18.Juin. 1890 C

: Si J DIX LIVRESUne scène plus ou moins comique, qui 
aurait pu tourner au tragique, s’est déroulée 
nurdi Hoir au coin des 
et Dorchester, Montréal. Vers 
un avocat libéral, qui sortait de l’assemblée 
de la salle Cavallo, rencontra 
personne .le relations faciles qui lui proposa 
d’aller faire une promenade hygiénique en 
ha compagnie. L’avocat en question, ras 
sasié des flots d’éloquence frelatée qu’il avait 
dû avaler durant la soirée, était disposé à se 
divertir un peu et à prendre l'air. Mais

rporalions qui contrôlen 
, le chemin de fer F#cl 

rmé une uni
ü:Saint Constant

M. 5ï
iDeux Semainesheures i VENTE A L’ENCANLE SUFFRAGE UNIVERSEL

Bruxelles, 26 fév»—MM. Laurand, ré 
dacteur en chef de la RÉFORME, et Defnet, 
membre du parti ouvrier belge, ont fait hier 
à Waamee, dans le Borinage, une grande 
conférence sur le suffrage universel, la 
révision de la Constitution et contre l’impôt 
du sang.

M. Ikdnet a parlé en outre en faveur d'une 
grève générale au printemps pn 
cas où le suffrage universel ne s

Les____ __|________ Pj___

Les assistants étaient au nombre de 2,000
Il n’y a uu aucun accident.

’Est*on,
du

meubles de ménage, matelats en lai 
Ile, tableaux, tapis, poêles, une mac 

ne à coudre neuve Singer, chevaux et voilu 
res, sur le marché By, Samedi, 28 (
10 heures du matin.

DeQU’EU PENSEZ-
VOUS ?

ry vsister ù ces
Les électeurs des comtés de Vau- 

dreuil et Sou langes qui résident à 
Montré il avaient été priés de ne 
rendre hier soir, à 8 heures, au No 
1874, lue Noire Dame. Bien que la 
convocation n’eût Ué faite que du 
matin, une centaine d’intéressés y 
ont répondu.

L’assemblée présidée par M. Geor 
ge IVrry, de Boulanges, a appla 
les chaleureux appels qui lui 
été faits en faveur de MM. Bain et 
MacMillan, par MM.G.deT.Cotlin, B 
Jonberl .1. F. CoutléeetG II.Wilson.

Un incident qui donne la 
de l’intérêt qu’inspire la candida
ture de MM Bain et MacMillan à 
ceux de leurs électeurs qui ré-ident 
en cette ville, c’est qu’une assem
blée divnème genre convoquée au 
Balmoral par M. Bourbo 
comptait tout juste sept électeur*, 
qui, du re*te n’ont pas été lents à 
rejoindre nos amis sur la rue No- 

I tre-Dame dès qu’ils y furent invités 
1 par M. Ferry.

concernant le
courant, àComme R 

il n'y a pas
('générateur des Chaire 
de doute que par V

Toutes personnes ayant des effets dont ils 
veulent disposer par encan sont priées de | 
me les envoyer a ('ant cette dateEMULSION

SCOTT
•chain, au 

serait pas C. LÉVEQUI,
voici qu’arrivé rue Dorchester, au coin de la 
rueSaini Constant, le disciple de Thémis se orateurs ont été très applaudi»

sente, je ne veux pas être un 
vi’e du parti, et je veux rester libre de 
donner mon vote en faveur de toute mesure 
qui aura pour objet le Ironheur du peuple.

J’ai demeuré parmi vous dt puis plus de 
40 ans, et j’ai fait ma part pour développer 
le commerce do bois de la vallée de 1 Ottawa.

Ma conduite comme citoyen 4>si devant 
vous, et j'attends votre 
fiance. Si je suis élu 
Commune 
ville d’Utt 
vue intérêts 
pays.

trouva nez à nez avec sa propre moitié, qui 
revenait <1 course chez l’épicier

AVIS SPECIALREGI PROCI TÉ DK TA RI FS 
Paris. 26 fév. —las Nouvelle Presse ij- 

bu k de Vienne annonce que la question des 
tarifs de chemin» de fer a été résolue par un 
échange d’explications entre les ministres 
du commerce de l’Autriche et de la Hon
grie ; ils se tout arrêtés à la réciprocité 
complète en ce qui coucerue les tarif» de 
transport des marchandises ; par suite, la 
politique des tarifs différentiels ne sera plus 

! à l’avenir.
Le tarif local de 'a Hongrie ne sera pas 

, et sera appliqué aux transporta 
che eu Hongrie. De même, les ré- 
qui pourraient être apf 
richien seront applicables 

vt-nancee hongroise#.
Les négociations avec l’Allemagne ont été 

reprises.*

Lu promenade de lui parut
suspecte et plus démonstrative que l’avocat 
ne l’avait été politiquement durant toute la

son mari <1 Huile de Foie de Morue 
Aux HYP0PH0SPHITES de CHAUX et de SOUDE :

Aux Constructeurs et Entrepreneurs de : 
la Cite d’Ottawa. I

Nous les Charpentiers et Mend 
ok i.’Union No. 548 de la “ United Br 
hood " des Charpentiers et 
mérlque,

Donnons par la présente avis qne le on j 
après le 1er Mai 1891, Neuf Heures donti- I 
tueront une journée de travail avec 
mentation de paie par heure 
précédent prix des gages par 

Signé,

jl.c Comité”

PHTISIE, les Affection» Scrofu
leuses, Bronchites, Toux. Refrol- 

> cllssements et toute» le* Maladies 
Tuberculeuses. Autrui agréable que

Pr*i»sn'-.- Jiar SCOTT * liOWNE. Belleville.

soirée, elle administra un magistral coup 
de poing ii la c rmpagne improvisée de 
mari complètement ahurie, l/autre 
son coup de poing et sans demander 
reste laissa le champ libre aux deux époux, 
en se sauvant à tontes jambes du côté de la 
rue Ste Catherine, après avoir eu une 
dizaine de minutes d’explications orageuses 
les deux époux échang 
solennelles et i entrèrent au logis, tiras 
dessus, bras dersmv

mesure
Menuisiers d’A-

jugement avec c. n 
à la ihambre de 
représentant de I 

surveillerai attentivemen 
me que ceux de tout I

l' s comme un

etsmuSôwhwHowi
itsnta. Caveat*. Tradr*\d’ASTHME©imodifié

tarif auti

J'ai l’honueur d’être
Messieursles promesses SAM CHEKRY, Président 

fj. TAYLOR, Sec.-Fin 
J THOS. ASHK. Très.
1-1. B KF.RK, Syndic

Oppreauiun, 1 atarrhr, 
pù 1» VOVBÉI CLESY
A obtenu lem plu» hautes

- DépOt
ilaaâ toutes le* phamaehm.

331
Votre obéissant serviteur,

i Richard Nagle. i

A PRE
LA

BATAI LI
ght le comploteur, 

et Farrer l’a-dacieux, 
Charlton le Yankee,

Où est Sam Blake, le grognard, 
est Mowat le jeune ? 

i avec le vieux parti grit, 
t Jone# d’Halifax,

Ou est Cartwri 
Où e 

Où est

Où est Mowat le je' 
l'as avec le vieux 

i est Jone# d’Hal 
Où est l’or de Wiman, 

Ou est Mills 1 instituteur 
Le sage politique,

Oii est le 1loyal Mackenzie, 
parle pas, vu son grand i 

th le professeur,
science et renommée 

artout sa haine 
e terre et du Canada

Où est Smi 
Qu

Proclame p 
De l’Angl

John A le serviteur fidèle
Reviendra â son poste accoutunu 

Apiès avoir écrasé Cartwright 
Et toute sa troupe de Yankees. 

Alors Ire loyaux Canadiens
Donneront une leçon de savoir-v 

Aux Yankees annexionnistes 
Ills ne prêcheront pas l’annexion 

Mai# iront, chez Woodcock 
Pour les modes nouvelles 

Et ies articles de lingerie.

VHull# âe Berth* «* I 
ie fote de 
avec des foies tm 
pour la Maie—
Jecofc, Parte.

Elle m ee feed fFe Si

MML ruai, M

jlOTEL SAINT L(
43-45 Kmc YOKK, OTTA

Cet Hôtel sitoé an centre de la ci 
repeiut et aménagé tout en neuf.

ISRAEL MORE
( J)u MmUrgtl'Jfousr, rur {Jurc/i-i

PROPRIETAIRE.

..

[•<
HKILLBUR ORIGIMAL DISTOHIBL#

V
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DEPECHES DU SOIR
gueur. La première eeasion pour U preeta 
lion du serment des membres du tribunal s 
eu lieu le 8 de

ion dee Rites a flxé un délai 
sessions se tiennent depuis aussi rapide 

ment que possible. C’est le R. P, Ligier, 
de l'ordre des dominicains, nui est f postula - 
teur principal de la cause. Le R. P. Albert, 
supérieur dee missionnaires du Laos, 
nommé postulateur ordinaire.

NOUVELLES LOCALES LÂ bataille electiibale PETITE GAZETTE
(INFECTION A ( Service Spècial )

NOUVELLES DE LA CALIFORNIE 
San Francisco, 26 fév.—Lee travaux des 

grands abattoirs à Baden, comté de San 
Mateo, vont être immédiatement commences. 
La grande propriété de la South San Fran
cisco Land * Improvement Company conte
nant 3,400 acres, a été arpentée. Un canal 

I ayant un mille et demi do long fera 
niqner les a 
vigable pou 
d’eau. Il se 
le

H K R DU—Une lettre non décacheté* et por- 
I tant l'adresse comme suit : Madam* Pierre 
Beaumont, Hull, P. Q., a été perdue jeudi 
soir. La personne qui l'aura trouvée es* 
priée de la remettre au bureau de Poste ou k 
ce bureau.

OITUATfON DEMANDÉE.—Une person- 
Une ayant une longue expérience dans 1# 

eau tés et de 
sans emploi et 
i Ottawa on aill 

Bureau du Canada.

CANDIDATS CON—Les officiers t apporteurs seront as
sermentée au bureau du shérif, lundi, à 
2 hrs p. «n.

Le comité des impre sions et d* 
l’aqueduc ont été convoqués pour ce 
soir, à l'hôtel Russell.

ass

NUS JUSQU’A GE 
JOURe Cougré 

restreint
La Sacrée

e Stock de NouveautésMinisteriels

ttotlnvell . . 
Brant Nord

1)Bell 
i EleMOITIÉ PRIX eetion a lieu tir,;.

o 1rs avec la mer et sera na- 
r lee navires d’un faible tirant 

sera aussi construit une ville sur 
e terrain, ainsi qn’un champ de courses. 
C’est une dee entreprises les plue importantes 
que l’on ait vues depuis longtemps à San 
Francisco, et il eet certain que le Southern 
Pacific va construire «a ligne le long de la 

>, Butchertown et visita- 
raccourcira considérable-

« Habillemen 
du prix contant 
Sussex.

- Letéu a détruit le block Wait, 
mardi soir à Arnprior. Le» pertes sont 
évaluée* à $9,550 presque toutes cou- 
vertes par les aaeuranoes

«"Véritable vente complete maintenant 
en voie de se faire chex J. M. Quinn, 510$ 
rue Sussex.

r hommes au «leesous 
. M. Quinn, 510j rue

hardes faite* 

eues. S’a*

commerce «te nouv 
cet en ce moment , 
situation soit «Une 
«Ireeacaà P. V

batt 
r le.

! Somerville

Derbyshire
Sud

LA NOMINATION -DK-
Brock ville Wooil..sas
Cardwell..........
Varie ton........
Cornwall et 

Stormont
Dundee...........
Durham-Est

POUR TOUTES PORES Bonner
TERRE A VENDRE 
I lot numéro 20, aboutant à 

Ottawa dans le townahln Glo 
onetit uant le front de Ven _

Shea, * trois milles d’Ottawa, sur le chemin 
de Montréal.

Il y a sur le lot une très bonne malaon e» 
bols très bien située et faisant feoe à la tèfcs 
de Kelt e Island

60 acres de terre de 
la i lettre

olenne farm
ROCHON & McBRIDEWhite 

Die 
\ Hudgins .

Row™........

I Ward... 
(G randy .. 
Hla-'kstox'k 
Ingram .

Patterson. 
Wigle 
Kirkpatrick 
R. Me Lei

LES CANDIDATS EN PRÉSENCE
o va con 

baie par le Por

ment le trajet actuel.
—Le 9 janvier,John J. Barnet a tué, «lans 

uerite Cas- 
ensuite

r: L’appe' nomi 
l'hôtel de ville, de 
1 résidence de M

foule entourait 
salle était rempl 
deux heures l’ot) 
son siège attend 
fonle s’amusait 
compte de celui 
être en train de

Lee candidats proposés ont été 
H. Macintosh et Honoré Robillard

H. Lewis, conservateur 
Belcourt, linéral ; 

hard Nagle, libéral indépendant ; 
V. Patterson, candidat ouvrier

t devant la foule cbi 
ats a reçu sa part d’applaud

inal a eu lieu aujourd'hui a 
midi à 2 heures, sous la 

le shérif Sweetland. 
tes avant midi une grande 
déjà l’hôtel de ville et la 
ie de spectateurs. Pendant 

tticier rapporteur a resté à 
omlrations. La 
l’esprit sur le 

•là. et semb ait

MM. C.

.ey.ee qui ri 
trajet actuel ... Nnetsmgev 

... Jolm.on 
^ } LeHretomlu) 

.. Beith 
Wileo n

McGregor
Miller 
Clyde 

F Schell 
Willard 
Clarke
Blythe'

W al «l'i«-

Burdvtt

ACHETÉES AU MAGASIN.
-SERA—“v - u. Daniel .

la rue Mason, sa n aitresse, Marg 
trine, dite Sydney Mignon, et a 
attenté à ses jours. Quoique dangerenee- 
ment blessé, il est aujourd'hui rétabli, et, 
devant le jury du coroner, a fait des aveux 
complets, déclarant que l'amour seul l’avait 

rté au crime, la femme et lui étant fat gués 
vivre dans la misère. Les intelligents

nés rotai
— M. Kirby dit qo’on a fait o rou’er 

une réquisition en sa faveur, sans le 
consulter, et qn’il n’a jamais été disposé 
à accepter aucune candidature.

us moutonnés pour hommes à 
réductions chez J. M. Quiun,

O’eet nne dee meilleures tones dans 11 
comté. Termes de paiement faciles. S’adree 
•er à ROBERT CUMMINGS, Cummlags 
BrLlge, Ont.

Elgin Est....

Eesex-Nord..
” Sud...

Frontenac. ..
Glengarry...

. Granville-Sud
—M Edwards e ouvert un comité / Grey Ksi..........Sproule

La lutte dans le “ Non!.... Masson..
“ Sud.*. .... Lsnderkin 

Haldiinaml.... Montagne

Hamilton...».. Rickam .
Hastings Est.. Northrop

“ Nord Itowell . .

Delle. MALOUIN. idant les n Vendu a Moitié Prixci ou celui 
se recréer.

«Pardeee
de grandes 
510) rue Sussex

S HN DEMANDE—Un lx>n agent voyageu 
U poor le commerce «le ville Bmplo 
constant. Avantage# particuliers X ceux uni 
commenceront maintenant, 
otaui. Ne tarde* pua. Le 
du premier Jour 
serymen, Toronto, Ont

nuan. Jjurés et le non moine intelligent coroner ont 
déclarée que la femme a succombé “ des 
mains d’un coup d'arme à feu par l’accusé.” 
On mettra probablement le revolver en ac
cusation. Tous nos confrères se sont extasiés

M. W
indépeL._„
M. Rie 
MyJ. N

des candid

A 2 hrs. le shérif 
d'avoir tenu l’ordre et. 
dee noms des candidats 

Vu le grand nombre de personnes qa 
pouvaient trouver place dans la sali 
décida de tenir l’assemb ée en plein air.

Sur motion de l’échevin J. K. Ste 
appuyé par l’ex-échevin Lauzon, I 
Sénateur Clemow fut appelé à présider 

L’hon. Sénateur se rendit sur les marches 
de l’hôtel de ville annonça que l’assemblée 
allait commencer it présenta à l’auditoire 
M. C. H. Macintosh, qui s’avança aux ml 
lieu des app audissements de la fou’e. Celui 
ci dit qu’il était heureux de venir 
compte des travaux qu il 
faits pendant les 11 jours qu’il a siégé 
en chambre depuis sa dernière élection, 
parla largement de la réciprocité illimitée, 
telle que proposée par Sir Richard, qui na
turellement serait suivie de l’auuexion aux 
Etats-Unis. Il cita l’abetention de l’hon. M 
Blake, pendant la présente lutte, 
de anivre son parti sur la pente

Uorateur explique ensuite les agi 
de M. Farrer, rédacteur du Globe, 
entré en pourparler avec 
Washington pour vendre 
en faisant un éloge très : 
de Sir John Macdonald.

mix dans l’auditoire) parlez nous 
donc dee limites à bois de M. Robillard ï 
(rires prolongés).

M. Macintosh.—M. Rubillard est ici et 
peut se défendre lui-même.

M. Belconrt est ensuite appelé par le 
président, à prendre la parole. Il s'avance 
au milieu d'applaudissements prolongés 
dit qa’à une élection précédente il aval 
prié de poser sa candidature, mai 
croyait devoir alors céder la place 
à des personnes qui avaient rendu
de plus nombreux services à son parti ; 
mais le cas échéant, voyant l’unanimité 
avec laquelle on lui avait offert la candida
ture, il a cru que son devoir était tout tracé 
d'avance et il a dû accepter. Il se déclare 
contre l’annexion et abandonnerait son parti 
plutôt que de le suivre jusque là ( applau 
dissements). M. Laurier ne désire pas IV n- 
nexion, mais désire étendre nos marchés 
dans lus voies les plus naturelles, à tel point 

John Macdonald lui-méine a

3salaire oomp 
MOWN BROS.,

M. N. A dans le bloc Russell 
comté, entre lui et M. Dickimon, se 
poursuit arec une activité plus qu'or
dinaire

Notre magasin a'été fermé dep 
lier et est maintenant ré-o 

tous les prix de Nouv 
Confectionnée réduits 
du prix du marché.

uls Samedi 
uvert avec 
des Habit*

1>HH
I sur la phrase 
|à —La eau tes et 

exactement à moitiépolice cherche depuis quelque temps 
pecher l’emploi, dans les maisons de 

prostitution, de jeunee Japonaises qui sont 
importées à peu près dans les mêmes condi 

; lions que les Chinoises. T"
| Sainte Mary, où se trouve en 
i jeunes prostituées, a été vissitée par 
I < i-couade qui a procédé a de nombreuse 
I resterions. Il est clair que les autorités de 
, la douane n'exercent pas une surveillance 

active, les lois des Etats-Unis interdi 
l’entrée aux femmes y importées ou 

habiter le pays pour un but immo-

PIGEON IIVIS ADN MERES -Le ” Sirop Calmant 
fi ,1e Mme W inslow " devrait toujours être 
employé quand h-s enfante font leur «lents. 
Il soulage immédiatement le* muffranoee de

«Ce dont on a longtemps senti le besoin 
c’est un lit qui puisse ployer et revenir en
suite a sa position première. La Gold Me
dal Spring Bed comp 
un lit qui devrait se 
maison, que l’on peut se pi 
marché de chaque marchand 
la ville. 11 y en a déjà des milliers en usage 
et partout on en parle en termes très a van.

remercia l’assistance 
fit lecture de la liste Ouest. Cor 

...Hol

Killackny
ngston........Sir J Mac!

Lain ht on Est Moncrieff

Lanark-Nord Jamieson. 
“ Sud.. Haggart .

Macdonald
........ McMillan
.........Cameron
... .Campbell 

onaldGunn

.... Molir

Mardi soir-V la
gé-ér., "*

Huron-Estpany en produit de tels; 
i trouver dans chaque 

rocurer à bon 
ubles de

pauvres petits, produisant i 
urnl, paisible, on faisant disTout Doit Etre Vendu Avant le 

Premier Janvier,
ï in sommet I 

ant disparaître la
unes chérubin* s’évelllon* 

aussi -brillants et frais qu’un bouton ,le 
row. - Ce sirop est très itgrèab.e au goût. Il 

nfant, amollit ses genclvos, enlève 
tir, fait «lia| 
alee on règli

«louleur, etK jjart,

PIGEON apaise l’en fa 
toute donlet

g"»
trotaraitre les nouffran- 

règlant la digestion, et 
Me connu contre la «ilar- 

ie «le la dentition 
ingl-clnq rents la 
•o et dmnaniles le

venant
AFFAIRES CIVIQUES intestinCar nous devons remet Ire U powwwm .1.

-lor. 1. Ul.no. de oo, ^
tu lie. ou d'autres cause»,

bouteille.
"Sirop cal»

Leeds et Gren 
ville-Nord. . Fu

Leeds Sud 
Lenox .
Lincoln

Hier après midi, on a trouvé dans 8»1 
livan AUey un Chinois très dangereueem 
blessé. Il paraissait avoir été jeté, ou s’être 
jeté, du haut d’un troisième étage, et il avait 
les mains liées. Il était trop endommagé 
pour pouvoir donner aucun renseignement, 
mais la .police n’eet pas éloignée de croire 
qu’il était détenu par ses compatriotes et a 
cherché à s’évader avec le résultat ci-dessus.

notre magasin et a 
Marchi,n«iiws sera vendu par Encan 
t'eci eet notre première vents extensive de 
puis noire entree en affaire et ce sera notre 
dernière

Allison

I.KS DIFFÉRENTES MATIÈRES EXAMINEES PAR 
LE COMITÉ HIER SOIR 

Le comité des travaux s’est assc 
soir, le maire Birkett et tous les 
du comité étaient présents.

L’échevin Devlin propose que $1,200 soient 
offertes à M. J. fileeson pour sa propriété 
requise pour l'ouverture «le la rue Murray, 
mais il n’eut pas de seoondeui. Il fut décidé, 
sur division, d’offrir à M. Oleeson $1,000, 
et s’il refusait oet offre, de faire rap|>ort 
au con-eil et de laisier al er l’affaire devant 
les arbitres.

Une pétition demandant un trottoir de six 
pieds de large,entre les rues Elgin et Cartier, 
et une autre pétition de MM. Seybold à 
Gibson et H. N. Davidson demandant un 
pavé granitique sur la devanture de leur 
ratisse de la rue Elgin furent renvoyées à 
plue tard pour considération.

Une communication de M. McChristock A 
Woodfall de Boston, Mass., sur les égouts 
est que et l'ingénieur eet chargé d’en accuser 
réception. L’ingénieur reçoit aussi instruc
tion «le donner avis à M. C. McNab, greffier 
du conseil du comté de Car.'eton, que ce 
comité rencontrera les membres du comité 
des chemins et ponts de leur conseil munici 
pal dans l’après midi du 11 mars prochain, 
pour discuter avec eux,sur la nécessité qu’il 
y a d'ériger un nouveau pon. sur la rivière 
Rideau, à la place du pont Cumming

L’ingénieur de la cité informe le comité 
que bon nombre de contrai 
ne connaissent pas le règli 
relatif aux constructions, et suggère quel ce 
règlement soit imprimé pour distribution.

Après discussion, il est décidé de deman
der au conseille droit de donner un avis aux 

maux de la 
ngénieur «le

mburg
«Nuifiaiv

de Mme Winslow” et ne 
une autre prénaration.

mbh1 hier 
membres gara.............. N selon..

London.............Carling..
Middlesex-Est Marshall 

” Nord Hatohins 
'• Su- 
•• Ou

Gihton
. . Hyman 
.. Gibbons

,.. Armstrong 
,|.. MacFarlane 
,.. Met al lu n4 et LIGNE D’OMNIBUS

Cimetlere Notre-Dame, Chemin de 
Montreal

Les Omnibus partiront du bureau de post 
s les dimanches, lorsque la lempérature 

lira a 1,30, 2,00 et S,20 p. m., 
le soir à 4,30, .1,00 et 1,30 

LANDRY A THC

ird

ROCHON 4 McBRIDEest.Roomc
Monck............
Muskoka........
Nortolk-Nord.

•' Sud
North umher 

land-Est ....
North umher

land Ouest .Guillct. 
Ontario-Nord. .Madill

qui refuse 
annexion- O'Brien.Nouvelles de Quebec

revenant
QvÉBKC, 21 fév. Albert Bourret, âgé de 

8 mois, enfant de Bruno Bourret, cordonnier, 
de St Sauveur, a été trouvé mort, hier, dans 
le lit, à côté de sa mère. Une enquête sera 
faite aujourd’hui.

—On rapporte quelques cas de diph 
et de scarlatine, en cette ville. La diphtérie 
sévit dans une maison de la rue Ste Ursule. 
Mais on n'a pas posé de placard.

—Lors du dernier terme de D conr Jcri. 
mmelle, les avocats des personnes accusées 
d'avoir privé l’honoroble M. C. A. P. Pelle- 
tier «le sa liberté, la veille de la votation, se 
sont plaint de ce que la liste des jurée avait 
été préparée par l’honorable M. Gagnon, 
shérif. Ils alléguaient que M. Gagnon étant 
un parent de l’honorable M Pelletier, 
rait pas dû être chargé de cette tâche, 
objection a été main ter 

En conséquence le procureur-généra1 a 
mande au coroner Belleau, officier public 

‘ remplace le shérif dans des circonstances 
ne genre, de préparer la liste voulue, 

coincidence singulière, M Belleau est 
le.parent de M. Pelletier, et en consé- 

il a dû refuse!
ement, toujours d’après la loi, on 

s’eet adressé an grand connétable, M. Gale 
(> dernier qui n’eet pas parent de I*h« 
râble M. Pelletier, sera chargé de préparer 
cette liste.

Charlton
Memento

utorités de 
le pays. Il conclut 

flatteur à l’adresse

Coin dos Unes Rideau et Nicholas, IMPflON

Rue Rideau Cochrane. .... KcLhuin

MANIFESTEHargraft

Davidson(Une v Sud. . Cowan

I Mackintosh 
I Robillard.. Ecole des Beaux ArtsOttawa-cité.OTTAWA. Oxford Nord 

" Sud
Sut hei laml 
Cartwright 
Feathers ton

Stratton 
Cloi 

l Pro 
Platt

Walsh
. . Met’«illa .

...Sharpe 
est Kidd 
st Stevenson

Peel............
Perth Nord

Peterbourghi 
*• One

M. Patterson44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique
Ouverte du 1er Novembre au 1er Mai

t été

CettePeintures -Prescott. . .... Kouthiei 
uar«l Miller .. 
or«l P. White

Aux Electeurs de la Cite d'OttawaPrit
Ren Barr

McIntyre
Edwards

Compagnons ni i ravail:

En vous remerciant pour la nomina
tion que vous m'avez donnée avec tant 
d’empressement, je suis heureux d'etre 
choisi comme le champion de la grande 
cause de la reforme du travail, a la
quelle nous tommes tous si intimement 
lies et pour laquelle nous faisons tant 
di sacrifices Dans ces temps de par- 
tisannerie politique, il n'est que juste 
que nous affirmions les principes sur 
lesquels doivent elrr basées les lois de 
la veritable humanité. A quelque parti 
politique ou religion que nous apparte
nions nous pouvons tous flous rencon
trer sur le terrain de 1 interet de l’hu
manité Nos principes abritent toutes 
les races et les religions, la rivalité qui 
puisse exister entre nous est l’émulation 
d'un chacun pour rendre les plus grands 
services a la cause que nous avons 
adoptée.
Compagnons De Tkavaii :

le vous demande votre appui pour 
lès raisons suivantes *

to. Obtenir a l'ouvrier le benefice de 
la richesse qu’il cre. des loisirs suffisais 
pour lui permettre de cultiver ses facul
tés morales, intellectuelles et sociales, 
las benefices de la recreation et de 
l’association avec ses semhables, en un 
mot lui permettre de profiter des hon
neurs et des avantages d’une civilisati
on progressive.

io. L’etabhssement de bureaux des 
statistiques.

20. Que le domaine public, l’heritage 
de la nation, soit conserve aux colon* 
serieux, pas un autre aipent anx spécu
lateurs ni aux chemins de fer.

30. Le rapport des lois qui ne met
tent pas sur un pied d’egalite Je capital 
et le travail, ainsi que la suppression de 
points techniques, injustes, renvois et 
partialité dans l’administrai on‘ de la

40. L’adoption de mesures [>ourvoy- 
ant a la santé et a la protection fies 
personnes employees dans Its manu
factures, les mines er la construction 
de bâtisses, et a l’indemnisation des 
personnes blessées par manque de ces 
p ec .ut ons.

50. La1 protection des travaillants 
sous le système de contrat et l'abolition 
de ce système en tant que possible.

60. I* confection de lois établissant 
l’arbitrage entre le patron et l'ouvrier.

70. Une loi obligeant a l’examen 
les personnes responsables des engins, 
bouiiloires, etc, de maniéré a ne pas 
mettre en danger la vie des employes.

80. L’abolition du système d’émigra
tion bénéfic iaire et que les sujets du 
pays aient le bénéfice des argents ac
cordes aux colons serieux.

Je donnerai toute mon attention a 
toute mesure tendant a améliorer le 
sort de l'ouvrier.
Compagnons Electeurs :—

Je ne suis lie a aucun parti politique, 
je veux rester indépendant, ei je suis 
élu par vous, je serai toujours prêt a 
appuyer c€ qui est juste et raisonnable 
et ce que vous me demanderez d’ap
puyer ou d’opposer.

Espérant que la classe ouvrière m’ac
cordera son appui unanime.

J’ai l’honneur d’etre,
Votre Obéissant Serviteur,

Russell........
Si 11 cie Ehl . 

** Nor.l 
“ Sud..

I livkinfon 
Bennett. .. 
McCarthy. 
Tyrwhltl . 
"ockbu rn,. 
'oa ta worth

Département qui comprend le 
de**in «l’api «’-h la Iwaao, d'après le modèle 
vivant, la peinture et TaquareUe, lee con
tribution» sont «le $5.00 par mois, pour le 

de $2.50 pour le ooure

Dana lePréparées. Spoh ni 
Cookquence

Toronto CenlrcC 
" 'Est. (
" Ouest.. Den

Yiotoria-Nor.l..Hughes .
“ Sud. Kairbalrn 

Waterloo Nord..................

Kprr 
Mow ut

coure avancé, et 
élémentaire.

Dana celui An 
de ntachi

deajoucontracteura par la voie 
cité, qu’ils pourront avoir 
ia cité tous es renaeig 
nécessaires relativement à ce régi 
Et aueei, le pouvoir de demander dee sou- 
miaeions pour lea ferronneries etc. .nécessaires 
au comité durant l'année.

Une lettre de C, 
compensation pou 
propriété par lea trav 
terson. I. ingénieur de la cité 
du conseil sont chargés de a’enoué 

L’échevin Borthwick soumet au 
caa de M. Preston,qui érige une 
pieds dans sa cour et dont les 
été arrêtés par l'Ingénieur, parrequ’ile 
étaient fuite en contravention du règlement 
•les constructions qui exigent une construe 

te en briques. Il est décidé de 
eus au conseil.

9 paie-listes du mois 
en considération, et S n Honneur 
demande ai un homme du nom de 
écait encore à l’emploi de la corpoi 

aitie aux ouvrages fa

, M. Perrault,répond qu’il l'eet 
encore et qu'il y avait dans la paie liste du 
mois dernier tue irrégularité dans le compte 
de M. Riendeau. Celui-ci avait chargé à la 
corporation $2,50 par jour, pour une paire 
de chevaux pendant dix jour* et demi, 
quand «le fait il appert qu’un 
shea était réellemtnt employé 
deau à $1,25 par jour pour ses et 
ajoute qu’il avait vu M.Riendeau 
et que celui ?i lui avait répondu que 
était correct e» qu’il était prêt à comparaître 
devant le comité pour lui donner dee expli 
cations. Le maire répond que ce cas 
demandait une investigation, plusieurs 
échevins appuient M. le maire.

L’ingénieur est alors informé 
avis à ce M. Riendeau de 
devant le 
mercredi proc

“ AT HOME ” EN PLEIN AIR 
La partie de patinage de tabogan. qui 

devait avoir lieu chez Son Excellence, hier 
, a été inévi

prochain, le 28

donné les

oh igé «l’adopter son programme malgré 
eea protestations «le la «lernière seeeion. La 
protection n’avait pas fait pour le puys ce 
que ses pères en attendaient, et ils ldàr. 
naissaient eux-mêmes en adoptant à 
nière heure, un système hermaphrodite, 
demi-protecteur et demi libre échangiste.

S’il est élu—comme il a raison de le croire 
—il se dévonera pour l’intérêt du pay*. M 
Belconrt parla ens dte longuement en fran
çais,répétant lee principaux argumente qu’il 
avait avancés dans son «liscours anglais.

Le président appelle ensuite M. Robi lard. 
Sa présence soulève les huées et les siffle 
ment# de là foule. Après que l’ordre fut 
rétabli, ilk-ommença à parler en fran«;ais 
accusant les libéraux d être déloyaux, que 
la réciprocité illimitée permettrait aux 
américains de s'emparer de nos forêts.

Une voix—Ils ne feraient que <
Tiiue. (Rires et applaudissements. )

L’orateur accuse M. Belconrt 
appladi à une assertion faite à S 
que les emp oyés civils étaient des crèves 
faim (suckers. )

M. Belcourt—Je nie cela formellement, si 
vous roulez vous engager dans les personna
lités, vous en aurez plein votre capot, (ap 
plaudisscments) M. Robillard dit- ensuite 
que la réciprocité mènerait à l’annexion. 
L’assistance devint alors très impatient»1, on 
commença à demander à entendre M. Fat- 
terson. M. Robillard fit place à celui-ci.

Le temps noue manque pour faire un rap- 
rt du discours de M. Patterson ainsi que 
celui de M. Nagle. Au moment 

allons »ou« presse M. Lewis parle.

UnE SCENE DE JALOUSIE

POUR-

Toute Espece d’Ouvrage.
«leeeln Industriel, A'a 
ne, etc., surtout utile aux 

décorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.60 pat

S adresser à ACHILLE FRÉCHETTE, 
secrétaire, à la Chambre dos Commune», ou, 

lee lieux, aux Professeurs

Bowman
Livingston

Temple
McMullen

re lecture.

«Sud ( "lare

ingtonC.

“ Sud..Goldie 
Wontworth-N Wardell 

Carpenter 
McLean.

Courrier de Rome
Rome, 26 fév.—La semaine dernière a eu 

lieu dans la chapelle Sixtine le service fu
nèbre solennel pour le repos de l’âme du 
regretté Pontife Pie IX. Vingt cardinaux, 
beaucoup d évêques, de prélats, de camé- 
iers, 'es généraux et procureurs généraux 

1res religieux, le corps diplomatique, 
quelque» membres de la noblesse romain n, le 
grand conseil de l'ordre de Malte et un 
grand nombre de fidèles dee deux sexes as 
•dataient à cette touchante cérémonie. Son 
Em. le cardinal Hohenlohe a pontifié, et 
Notre Saint-Père le Pape Léon XIH, qui 
était assisté au trône par les cardinaux Bicci 
et Verga, a donné l’absoute Sa Sainteté 

I avait bonne mine et montait etjdescenJait les 
dégrés du trône avec une aisance remarquée. 
La cérémonie, commencée un peu après 
onze heures, s’est terminée vers midi et

. Welland
Wellinirt

Prix au'si bas que ceux de tout a 
hricant eu Canada (qualité mise en 
«le compte.)

Ferguson
Hunterligne de . Sa

r d<
te hell demandant 

mages cautée à sa 
r faits au creek Patr*«CORRESPONDANCE SOLLICITÉE.

comité le 
étable «le 65 
travaux ont

York Est. 
" Nord

Mackenzie 
M u lock.OU,Wm. Howe. W allai e ( lement

ASSEMBLEESPROVINCE DK QV 

Ministériel*
. Owens.............

tion tout< 
référer le

Argenteuil .

Bcauce .... 
Beau liai'bois 
Bellechasse. 
Berthicr ... 
Bonaventure

Les nt alors / Mackay 
\ Meiklc 
Pilon 

. CodhouT

. Amyot 
, Beausoleil

.Fisher)

. Pi i fontaine 
Trudel

Brown

Vaillancouit

H01
# prises 
le maire 

Riendeau
1 - n.- Dupont . 

Morency

Faucher. 
Allard... 
Laferrièrc

Lamarre..
Carignan

ntre m

A É^RES- creek Patt 
L’ii“Sin autre service funèbre pour Pie IX a 

eu lieu à la même heure dans la beiilique de 
Saint Laurent hors les mur» où repose son 
corps. Il a été commandé par les cardinaux 
élevés à la pourpre sous le pontificat de ce 
saint Pape. Il n’en reste plus que 15. sa

les cardinaux Monaco-Lavailette, Ore- 
gta, Howard, Serafini, Parocchi, de l'ordre 
des évvjues : Hohenlohe, Bonaparte, Ledo- 
chowski, Manning. Simeoni, Benavi 
Naverrata, Paya y Rico, Ca 

de l’ordre des prê 
des diacres. Un très grand nombre 

assistaient à ce service funèbre et 
beaucoup d’autres se sont rendus à Saint- 
Laurent dans le courant de la journée pour 
aller prier sur la tombe de Pie IX.

Brome. .
Chamhly 
Champlain 
Charlevoix 
("hateauguay 
Chicoutimi.... Sir 
Dorchester .... Mo 
Drummond &

Arthahaeka

Hochéla 
Hunti

Juliette....... ..
Kamouraska.
Laprairic. . .
L’Assomption
Uval............

L’Islet..........
Lolbinière...
Meekinongé..
Méga

Montcalm .... Therlen 
Montmaguy Bender 
Minteio!enuy. { Valin

MontiëalCen Curran...............Guerin
Montréal-E . Lépine................Davi-I
Montréal O.... Smith.
Napierreville. Pei.. .
Nieolet.............Prince
Ottawa..............) M McDougall.Zlevlin

..... {ISL„, ,
Vallée 

Chateauvert

LA

•at’ rnommé I 
M. Rie

• 1BATAILLE. y«. DL
Mik tlo

(Tépauit.. 
Joncas(Ind)

ga--------Desjardins .
mgdon McCormick

Lavergne

Lanctôt
i

très et Mertel de où nous

de fidèles
u es Cartier Ma

Pelletier

Oui 
Paquet 
L.G Deejar-lineCapg 
Filteau . Rii.frel 
■ÈmHjiroi^H

Ou est Cartwright le comploteur,
Où est Farrer l’audacieux,

Tarlton le Yankee, 
iù est Sam Blake, le grognard, 
est Mowat le jenne ?

‘as avec le vieux parti gril.
t Jones d’Halifax,

Où est l’or de Wiman, 
est Mills 1 instituteur 

politique,
Oit est le loyal M

Qui ne parle pas, vu son grand âge, 
Où est Smith le professeur,

Qui avec sa science et renommée, 
Pi--clame partout sa haine 

1 )e l’Angleterre et du Canada.

de donner 
comparaître 

à sa prochaine séance,
CarrollCXK K KM ME TENTE DK SB S U ICI DIB PARCE 

qrE SON MARI NK l.'AIMl PAS 
Il y a eu samedi, dans une 

sion, rue Ste Elizabeth,

nité
Gauthier—Notre Saint-Père le Pape a reçu r-ea 

jours ci en audience particulière Leurs 
Grandeurs Mgr Grime, de la Congrégation 
des mariâtes, évêque de Christchurch dans 
la Nouvelle Zélande, et Mgr Haas, évê (ne 
de Bâ’e.

maison de pen- 
Montréal uneOu ^à

de jalousie qui a failli se terminer par 
eide. Il paraît que Mme Hirtz a tenu 

un "saloon- sur la rue Notre Dame il 
an. Elle en avait hérité avec la au

premier mari, nn M. Lacroix, entrepre
neur. U y a quatre ans, elle avait rencontré 
Hirtx et l’avait épousé. Ile ne furent pas 
heureux, ils avaient souvent des querelles 
parce qu'elle voulait conserver le contrôle 
de ses Wiens. Ilya une couple de semaine , 
e le vendit son saloon et réalisa $1,000.

Elle plaça cet argent en sûreté, et le mari 
ne pouvant faire oonsentir sa femme à le lui 
remettre, il l’abandonna, en menaçant de ne 
plue vivre avec elle. Mme Hirtz alla vivre 
avec une belle soeur sur la rue Barri. Elle y 
demeura quelques jours sans revoir son 
mari. Elle tomfa dans un grand découra
gement. Samedi, elle rencontra son mari 
sur la rue, mais il refusa de la reconnaître. 
Elle en fut tellement frappée qu’elle le suivi 
j'isqu'à la maison où il pensionne 
piocura an revolver etee rendit « 
celte maison, fit venir 
lui avoir dit Quelques mots, 
et sortit. Quelques instants 
dait la détonation d 
chambre où l’en

En ouvrant la porte on trouva la mal 
étendue sur le plancher tenant un 
t dans sa main et un flot de sang »

essore à la tête. Le Dr Gauthier, 
amina la blessure et 

; pas mortelle. La blee 
tée à l’hôpital Notre Dame. 

?'eet la deuxième fois que Mme 
de se suicider. E le a dit que 

écouragement d'avoir été délaissée 
par son mari qui l’avait portée à oet acte de 
folie. Tous deux sont Français et sont 
venus au pays quelque* tempe après la 
guerre franco prussienne.

Tous les amis de la candi
dature de M.

y a
deSa

Où

I Latortune 
l Magnan, I 

Choquette

tablement rem: 
du courant à 8 

tiendra lien de 
edi.

parti ordinaire

iseSa Sainteté a nommé Leurs Eminences 
1 cardinaux Ricci Paracciani et Apolli ni, 

membres de la S. Congrégation dee Evêques 
et Réguliers. Elle vient aussi de nommer 
par bref évêque auxiliaire de Mgr Piavi, 
patriarche de Jérusalem, le P. Pascal Appo- 
«lia, qui était déjà le vicaire général de Sa 
Grandeur.

int Siège, publie 
Figaro par M. de

lesacKenzie, 8*101101

N. A. BELCOURT,Ce changement est fait sous la pression 
de l’état atmosphérique,et s’il devait y avoir 
encore un changement, il en sera donné avis 
dans les journaux , samedi matin

sont prié* de *• rendre aux aascmblée* des 
divers comités d’organisation» qui auront 
I:eu TOUS LES SOI ILS aux endroits «ni-

—Voici la note que VOsservatobk Ro 
no, organe autorisé du Sa 

le récit publié dans le 
Bonnefon

nice au Vatican, on donne 
de l'audience une l’auteur d 
raie a”oir eue du Saint Père.

Nous sommes en position de déclarer qu’à 
l'auteur de oet article il u’apas été accordé 
d'audience spéciale, mais qu'il a été accueilli 
par le Saint Père pendant quelques instants 
dans une de ce* audiences aemi publiques 
que sa Sainteté accorde d’ordinaire, les jeu
di de chaque semaine.

Par conséquent, il est facile de conclure 
anqne de

ECHOS DE LA LUTTE 
M. Geo. Dickinson a tenu une assemblée 

hier soir à Hintonburgh, comté de Carleton.
L'assistance semblait être bien disposée à 

son égard. La lutte contre lui sc fait sur la 
question des Jésuites. M. Hodgina, son ad 
versaire, ec présente svec le programme 
equal-rightist* ; il appui la politique du gou 
vernement mais ne peut pas pardonner à M. 
Dickinson d’avoir voté pour le bill de# 

ites. Ce n’est pas dan» le fond la ques- 
des Jésuites, mais c'est la question anti- 

francaise. M. Hodgins craint 
des français, c’est son 
pourrait lui tou 
une nos amis appuiei 
didature de M. Dick 
rel puisqu’on lui reproche de nous avoir 
témoigné trop de sympathie.

I : Moiiette

John A le serviteur fidèle
Reviendra à son poste accoutumé 

ès avoir écrasé Cartwright 
t toute sa troupe de Yankees. 

Alors Ire loyaux Canadi 
Donneront une le 

Aux Yankees annex
li's ne prêcheront pas l’an 

Mais iront, chez Woodcock 
Pour les moites nouvelles 

Et les articles de lingerie.

Fiuabo sons le titre : Une. audi- 
an récit détaillé 
e l’article aesu - Quartier Byj Murray

Portneuf . .
Québec ('en
Québec E ..........................
Québec ouest. M- G ■ eevy 
Québec

K. r Delisle 
Ling'-lier

Hea.M 
Fri unit 
«Mai tineau

de savoir-vivre E le ee 
t samedi dans 

son mari qui, après 
lii tourna le dos 

après, on enten 
une arme à feu dans la 

d'avoir lieu.

SALLE CLAVY No. ^ rue YORK.

BLOCK RENAUD Coin des Rues 
CLARENCE et ERIEL 

SALLE PAQUETTE Coin des Rues 
AUGUSTA ET CLARENCE.

Jéauini ■■ ion

l’invasion Richmond e t
Wolfc............Cleveland

Richelieu..........Sir H Langevin.Gouin
Rimouski........Sir A. (
Rou ville.......... Gigault
St Hyacinthe Mallette
St Jean.............Cgaek ..
St Maurice.... fiésaulniers
Shefford............ Audet
Sherbrooke. Ivee..

Bain.
Colby

chemar et ça 
mer la tête. Nous espérons 

rent fortement Ja can- 
__ ineou et c’est très ns ta

ire vue venait
consistance tont ce 
dit le Saint. Père à 

c e en question.
—Un télégramme de Maasaouah à la 

Trie INA annonce qu’Oeman i >igma menace 
sérieusement les tribus alliées de l’Italie sur 
la frontière de Beludacheik et lee invite à 
rompre avec les Italiens. La Tbibcna 
seille à l’Italie de ne pas faire un pas 
protéger les forces anglo égyptiennes, 
doit éviter aussi de les rencontrer sur 
route de Kaaeala. Le même journal se de 
mande quel but poursuit la caravane com 
merciale de la maiaon Bienedfeld et Cie qui 
s’avance de Maasaouah vers Kasaalat, tandis 
que le general Grenffel marche sur Tokar.

La Tribuna engage M. di Rudini et le 
général Pelloux à donner comme insiruc 
rions au gouverneur de Maasaouah de ne pas 
s’employer à protéger la caravane

—Le Fânfij 
désordres.

Le préfet de 
r demande 1 
Intérieur.

Iron . Fiset
Brodeur 
Bernier 
Bourra*»» 
Loranger 
Dan Juraml 
Miller 
Mousseau 
Ryder 
Pouliot 
Limoge»

combien m 
qu'on assure qu'a 
l’auteur de l'arti pistolet dans 

tant d’une bli 
mandé en toute hâte, ex 
déclara qu’elle n’était pe 
née fut transpor 
On dit que c’est 
Hirtz tente 
c’était le dé

Quartier OttawaLinn* 4e Beetft* en M$ 
ie Me de morne pere, pNpeeü 
evee dee foies tapertés dln 
■oui le Maleero L 
Mcoè, Parle.

Elle ee ee feed frti

ASSAUT BRUTAL
La nouvelle nous vient de Bearbrook, 

comté de Russell, qu’au nommé Clairoux; ; - 
dans unequerelle avec sa fille, a frappé cette 
dernière avec on b.ncsarla tête et lui a

fu», w, rm
Témiscouata 
Terretfonne 
Trois Rivièr 
Denx Monta
^audicail 

Verchèree ..

E SALLE GUERTIN Coin des Rues 
CUMBERLAND BT ST. ANDRE.aadbofaGr.

( ’hapleau 
ee Lange vin

te infligé de gra 
Un médeci 

sé les plaies

ves blessures.
n a aussitôt été appelée! a pan

ipaié» de Ulairoux, 
l’ont enfermé dans un char à bestiaux jus
qu'à ce qn’ils puissent l'envoyer à Cumber 
land où il est sous la eurveillance d'on oons

Geo. O’Keefe, Z. Noel,
McMillan
Archambault

Harwoo 1 
Geoffrion 

. Mignault
jiOTEL SAINT LOUIS oieins se sont em Vivi-Président, V ici-Président,

Quartier BY. Quartier OTTAWA,PAS D'OPPOSITION 
M. Joncas a été élu par acclamation à 

Gaspé.43-45 Rue YORK, OTTAWA. table.
On dit que Clalroux eet allié à la famille 

Larocque, et que dernièrerr vit son gendre, 
deux ou trois jours après son mariage, s’eet 
rendu chez loi et s’étant prie de querelle 
avec son beau-père, l’a étouffé et laissé pour 
mort sur le plancher.

11 parai trait que depui» cette scène Clai
rons a perdu la raison et u’eet pas respoo • 
•able de tes actes.

DANS LA VILLE 
ti. Belcourt a porté la parole hier 

.levant les membres «leeee comités. L’aasem- 
blée à b salle Guertin était très nombreuse, 
;e candidat canadien françai» a été reçu avec 
beaucoup d'enthousiasme.

Le» amis de M. Belcourt comptent sur 
mus énorme majorité dans la basse vide.

Christian & CieM ROBILLARD 
M Robillard a visité plusieurs 

comités hier noir ; se* amis travail!» 
Ifea.icoup n’énergie, mais regi 
ce d’nn grand nombre de chefs 
qui ne veulent pa* de la candidature de 
Babillard. M. Macintosh est certain d’une 
majorité de 300 à 400 voix dan* la t-aeee vills 
soi Sou collègue, M. Robillard.

Cet Hôtel sitné an centre «le la cité, a été 
repeiut et aménagé tout en neuf.

citent l’alwen- 
conservati-

jlla annonce que de grave» 
ont éclate à Paler me.

Vive*Gii*pi :
Paler me J. W. Patterson.ISRAEL MOREAU,

(Pu Mi»4rtitlJfousc, rue Queen- Ouest. )
PROPRIETAIRE. Ç"

Commercants de Charbon.
BASSIN JDU CANAL.
En dehors du Combine. Adresses vos 

commandes à C. Christian, Agent, Nleolet 
H vues, Mltto U usées _ Street, Ottawa.

sur la plare 
A ha* .11

publique 
Rudini ! 

me aurait télégraphié 
haugainant ministers

AUX

ITEURS
DU

de Russell
t ayant été disions, vous 
décider le 5 Mars pro 
votre représentant dans 
lement du Canada, 
inson du comté de Car 
îdidat conservateur et je 
arti libéral
1 posée devant vous et 
a décider est de savoir 
pour M. Dickinson avec 
t les marchés restreints 
le nos produits ou pour 
marchés plus grands et 
ix pour vos produits. 

l dépression de votre in- 
e, le bas prix du foin, 
t autres produits de la 
;nt où nous allons, 
administration à Ottawa 
îcation des combines et 
ervante, elle n’a aucune 
mer à l’appel du parti 
ir des inten ts agricoles 
loppement de nos res
iles, de fait, elle vous 
ous ne voulez pas sui- 
ipeau. Mais la politique 
est de rester par les in 
éels du peuple canadien 
ement, son comfort et 
>our le développement 
et nombreuses ressour- 
^lEUx Drapeau. Voy 
: leur loyauté n’est que 
d la nôtre part du cœur, 
t entre vos mains. Etes 
du succès de quelques- 

du grand nombre ou 
et la prospérité du Ca- 

I ; Si vous êtes en faveur 
tez pour M. Dickinson, 
)ur vous mêmes, faites 
$ur vos bulletins le 5 
e nom de votre ami, et

EDWARDS.
-AUX-

ITEURS
I)U

IE RUSSELL.
ne nombreuse et 

e-jleurs du comté 
étendard et

m par u 
e des EU

srneme 
n qui m

je«i e-t clair., pratique et 
vitale pour le Canada, 

ilitique fiscale sera réglée 
r Washinglon. Devrons- 

111e actuel «le dë-

ù la

nt Fédéral, j’ai ac 
l’était offeite, et je 
anffriges.

tre sysn 
ou nous lancer dans 

[ qui n ")ua conduira 
résumé allons nous 

! des impôts qui sont au- 
e partie payés par le riche, 
de discuter plus au long 

questions politi 
rte visiter un aussi 

eible d’ici

ne les 

ee tours que pos

■tre Messieurs, 
ant serviteur,

ICKINSON.
in <le Fer

mire l’Ouest et tous lea 
St. Laurent, de la Baie 
ovince de Quebec ; aiusi 
Brunswick, la Nouvelle 
Prince Edouard, le Cap 

de la Madeleine, Terre-

ss quittent Montréal et 
urs (dimanches exceptés) 
bination de tous ces pointa 
le chars, en 28 heure

me express directs 1 
ilonial sont hrillam 
icité et sont chauffés pa 
icomotive même, ce qui 
iment au confort et à la

s direct* sont attachée 
dortoirs, nouveaux et 

jue les chars salons pour

iQKRfl ET DBS M ALLIS
ks-Fdrop6ennE8 

ir la Grande Bretagne et 
«nt Montréal le vendredi 
temps pour prendre le 
le Samedi à Halifax, 
expéditeurs est appelée 
rilitée offertes poui le 
r et en général de t 
lestinat ion 
Terreneuve, aussi pour 
ins et des produite ex- 
de l’E
ormatior.i,

des billets,
Ottawa, Ont.
POTTING ER, 

Surintendant-Général 
n de Fer, "L 
Juin. 1890 C

des Provin-

concernant le
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c
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'■ meilleur original disponible
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EPICERIES!M. Duriez, installa un petit pli
ant auprès de son îauteml, et, 
entourant le bras de son père 
avec les deuz mains jointes, leva 
sur lui dans l’ombre ses grands

—Comment, cette petite1 lit 
encore ! s’écria M. Duriez. Mais
elle va se perdre la vue !....... GU-
brielle !....... Gabnellel........

—Oui, papa, dit-elle, ce tour
nant vers lui de grands yeux yeux profonds et doux, 
eftarès comme au sortir d’un son- —Tu es trop indulgent pour | 

moi, père chéri, mais tu as raison 
—Ferme done ce livre, fillette,'de dire que je ne pose pas : c'est

d- teste le olus au

feuilleton

Bryson, Graham & Cie.CABRIELLE —LIGNE COMPLÈTE-

D'Epieeries de Familles Choisies
-SERA VENDUE AU------ PAR-------

PRIX COUTANTM. LESUEUR RnBES 50c te, 
K ROBES OOcts, 
R ROBES 7*>cts. 

POUR RoBES s 1.00 
U R ROBES

SOIES 
SOIES
SOIES NOIRES 1 
SOIES NOIRES 
SOIES NOIRES PO 
SOIES NOIRES POUR ROBES

NOIRES
NOIRESil n'es! pas passible que iu voies là « e que je

moud»*- 'Je n'est pas ridicule, 
{Suite) —Je t’assure qnesi, tu ne te n'est-ce pas Y de penser que l'ha-

__Mon cher «niant, répondit doutes pas comme il lait clair bit. oc l'uniforme, ou le titre ne
elle toutes les personnes que tu dans ce cola. Laisse-moi finir le fait pas 1 homme

présenter seront les chapitre, je t'eu prie. idée un peu plus vieille que moi
—ljuel est le livre qui t'inté- j'espère 

resse si fort, Gabrielle ! demanda ! Un long et tendre ba;ser sur 
I son front fut la seule réponse de

Pour du 
trente jours à 
roua des a Mitages

pendant lesptant eeuler 
suivre. Veen< ore

1.25
1.35

Une écouomie -le vingt cinq à quaranteI ailes votre choix A bonne heure, 
cent vaut la peine :1e ae presser. C. NEVILLEIc’est une

pourras nous 
bienvenues, tu le sais.

—Ah ! par exemple, j’en suis 
lui-là. Vous 

rrvz demain l’un des pins char
mants garçons qui existent : c’est 
ce jeune capitaine du Sechasseurs 
à cheval, Ernest Arnaud, grâce à 
qui unis les ennuis du volon- 
taria m'ont paru 

rtables.

SOIE 81.35 
SOIE 1.35 

1.35
L'annonce ne peut pas rendre justice à cette aorte de soie 

V. nez et voyez.

PEAU DE 
PEAU DE

ROYAL PEAU DE SOIE

ROY
Al 56 Rue George.ROI

VIS A-Yls LE MARCHE BY 

Un Complet Stock de

madame Duriez
Gabrielle se fil répéter là ques-1 sou |)èrc

bien certain pour ci

j Le silence qui suivit tira m t- 
— Le Marquis de Villemer, dame Duriez du demi-sommeil 

j auqu *1 elle s'abandonnait de non-
EN COULEUR 50c La 
EN COULEUR .ïOcts 
EN COULEUR fiOcta 

-. rande vente de «0 pièces de cette Soie, garantie pure eoie, dont le prix 
gulier eut de 75

SOIE MERVEILLEUSE 
SOIE MERVEILLEUSE 
SOIE MERVEILLEUSE VINS ET LIQUEURS.maman, dit elle enfin 

—Le Marquis de Villemer ? I veau.
Et depuis quand lis-tu du Geor j — Eh bien, eh bien, Emile, j 
ge Sand ï lit-elle, et cet histoire que nous |

—Depuis que papa me l'a per- ; attendons ? 
mis, répondit la petite un peu —Voilà, dit le jeune homme, 
trop vivement. Ecoutez, je vous réponds que cela

M. Duriez b lissait le tête coin-1 envaut la peine. C'était en Alsace, 
me un coupable-

—Tu comprends, ma chère j naud 
amie, que je 11e lui aurais pas 
tout donné.......

—Je l’as père bien ! s’écria sa j verdie y était aussi, il paraît, 
femme qui avait lougi d’indigu 1- mais pas dans les chasseurs, 
lion. Emile eut un mouvemeut d’iin-

D’Importation Directe.
presque Toujours eu main au No.

COULEUR ET SURAHS *1 
COULEUR 
COULEUR

EAU 
FAIL!
ŸA

Xsaortinlent complet -le Soies, Failles et Surah», de toutes les couleurs 
régulier 81.35.

U
LHEmile avait déjà par é à sa 

d'Ernest Arnaud, et celle-
ET SUR 
ET SURS 97 RUE RIDEAU.!

ILL1

ci s’était mise dans la tête, sans 
qu’il fut possible de Ven dissua 
(1er, que ce jeune officier avait, 
d’un façon ou d’une autre, sauvé 
la vie à son enfant ; que, sans 
lui, ce gros Emile blond et rose, 
qui semhlaii éclater de force et 
de santé, n’eût certainement j t- 

itteint le dernier j .ur de la 
terribleannée d’épreuve.

Le fait est qu’Emi'e et Arnaud, 
tous deux gais, bons enfants, 
étaient vite devenus d’ex clients 
amis, et avaient trouvé moyen de 
s’amuser beaucoup ensemble, me 

en dépit de la distance qu’é 
b issait entre eux la discipline 
Cette intimité, du reste, s’etait 
vue cimentée par des services 
mutu le*: le capitaine faisant pas 

volontaire une douzaine de

AVISun mois après Frœschwilier ; Ar- SOIE NOIRE OROS GRAIN 81.7
SOIE NOIRE <;i^>s GRAIN
SOIE NOIRE GROS GRAIN

ligno spéciale il<' Soie N-.iie tiros Grain pour chapeaux et eut 
tre au-dessous -le la valeur

UPON' .
UPON s 

COUPONS 
COUPONS

l.s
Par la présente je donne avis à toute» per) 
sonnes qui n’ont pas encore réglé avec mo 
de vouloir bien a11er prendre des arrange
ments chez A. E. Lussier, Ecr,, d’ici à huit 
jours. Sans quoi vous aurez des frais pour 
la prochaine cour 

Votre, etc.

— Prœschwilier ? interrompit! 
madame Duriez. Le comte de La l eci est une 

fferte à une pias

X MOITIE 
X MOITIE 
\ MOITI 
\ M< >IT 

PONS A MOU’ 
is .lu toute sorte toml- nt dans cette catvgi 
que vous en serez, étonnés.

o VENTE DE CO 
VENTE DE COI 
VENTE DE COL 
VENTE DE COI 
VENTE DE COI

Elle prit lu volume des mains patience. 
d ‘ la jeune fille, qui s’était appro
chée, et le posa devant-elle, sur tie de la division qui.......

—Dans quel régiment M. de

— Arnaud, reprit-il faisait par-

A. C. LA ROSEprix sont tel
lement basla labié, d'un geste mij ‘stu--ux

—Tu me le laisseras bien finir.1 La verdie a-t-il d me servi pen- j 
! dit Gabrielle dont le ton : liant la gu rre ï poursuivit ma

ya mère j dame Duriez. La marquise me le 
disait encore l’autre jour : je me , 

! suis étonnée qu’il ne fût 1 as 
, je me sou-J 

U11 jeune homme noble,

suppliant n’obtint de 
qu’un solennel :
—Nous verrous.

l’our le coup la petite se révol-- dans lit cavalerie 
1 viens......""

—C’est trop fort ! mumura-t- j et qui doit faire si bonne figure a
elle. J’ai dix-huit ans main-1 cheval....... Ce n’était pourtant
tenant, et je peux bien lire J pas la ligne, te rappelles-tu, mi- 
autre chose que des niaiseries ! gnonne Y
,Te ne connais lucun de 110s au-! —Le 117e de ligne, oui, ma

man, murmura Gabrielle.
—Avertissez-moi quand vous 

voudrez que j ; continue, s’écria 
Emile. ■ ——

il était très heureux pour lui I 
que sa mère ne sût pas quelle g Q ■ A M Q 
avait été la belle conduite de ■ . _
t£-‘ué de Laverdie en Alsace, car StOCK ■ tlMVIe
alor , U est probable ,, „e U-s »"*,îÆuî£
aventures de celui-ci auraient ■ -

§Uita Bryson, Graham & Cie. T) f I es meilleures qusli, 
lés de Charbon^ 

Bitumineux

thracite.

ta.
I

mois assez agréables, et celui-ci 
laissant la main de son sup rieur 
puiser à l’aise dans sa bourse 
bien y.irnie d’enfant riche et d’en

3! Bien Criblé^
41 Et Tamisé.

O'Reilly & Heney, 
£ BLOC RUSSELL 

y.. Rue Sparks

146, 148, 150, 152 et 154 Rue Sparks.

i 35 RUE O'UONNOB.leurs ; je n’a* o vert d’histoire 
eue celle de l’abbé je ne nais plus

fa it ira te.
Tout ceci, pour madame Du

riez, restau un peu vague ; elle j qui. ...Je sa:s presque Hernani 
avi-it envoyé de grosses sommes par cœur, mais c est grace à 1 une 
en cachette de son mari, et se de nos amî\ qui l’avait pris chez 
souciait tort peu de ce qu’elles 
fiaient dev. nues 
volontariat lui donnait le fris
son, et le nom d’Ernest Arnaud 
lui faisait verser des pleurs d* 
rèeonnaissances et d'attendrisse-

Homeelle, dans la bibli fthéque.
—Tu as lu b rnaui. dit mada

me Duriez, et avec une de tes 
amis qui se each ut de ses parents!
Tujjme f ras le plaisir de me nom
mer cette petite s >tte, afin que je passé, dans la causerie du >oir, 
puisse empêcher que tu remettes j avant celles du capitaine Ar
les pieds vh-z elle. naud. Mpis, bien souvent, Ga-

—Je trouve qu’on élève les | brielle. assise aux pieds de sa 
tilles d'une façon absurde, fut la | marraine, et les yeux fixés sur 
conclusion que M. Duriez donna ! la tapisserie de la marquise, 
à ces te petite scène ; c inclusion I avait entendu, tremblante de- 
qu’il eut soin d’émettre à voix 1 m t ion, un récit qui, se présen
tasse, et de couvrir, par sururoit I tait maintenant a sa pensée, la 
de prudence avec le bruit tVunal rendait tout à fait incapable de 
allumette, qu’il enflamma contre prêter la moindre attention à 
le coin de la table. celui de son frère.
Madame Duriez éprouva cepeu- A ia bataille même de Frees-
dant quelque contu-ion de su uhwilier, en effet, René de Laver- j POfChOfOli HorSORi 
sévérité, surtout lorsqu’elle vil die,sous-lieutenant dans un tégi-
deux larmes qui brilleaient dans ment de ligne, avait reçu une | Zrwàsna A-encn #ud books, 
l’obscurité au bord des longues| blessure sérieuse. Il «cueilli et uS<hïdEor o*o* m
paupière de sa fille. soigné par une famille de payans, i P tse Dstroft rw«t, un «ne» beiow ts. ctty.

— Viens ici, mignonne, lui dit- il avait passe auprès deux des ; —« fcmuur wfts üm loouoe —y oii n c*y *■— 
elle. Tu finiras le Marquis de jour qui lui semblaient bi.-n
Villemer, mais il faut auparavant longs, dans l’impatience où ill *ewe* * __
que tu écoutes la belle histoire était d’agir et de lui ter. Quels ümi . . pfWTflnfllf flTTynf
de soldats qu’Emile allait nous bruits sinistres arrivaient de iflUwlMiUuUUuuflUUIUl
raconter. t mps à autre à ce petit village

Gabrieli se mit à rire! la der- perdu des Vosges, si insignifiant 
nière phrase de si mère avait été que les Prussiens n’y pénétrèrent 
dite, en effet, comme pour e.mso* même pas, et qu’ainei le comte 
1er un petit enfant. put échapper à une humiliante

—Voyons l’histoire de soldat, et douloureuse captivité ! Quelles 
lit-elle avec gaieté. tristes soirées il passa, lorsque

Cependant, Emile était vexé : déjà convalescent, mais encore 
1 effet qu’il avait compté poduire bien faible, il venait s’asseoir sur 
sh trouvait gravement comperaxs 1 « seuil de l’humble 
par cette longue interruption. lui servait d’asile, et que, dam- la

—Ah ! J eu étais sûr, dit-il d’un bruine épaisse des chauds crépu-
ai - moquer, quelle femme résiste- cales de l’été, il entendait monter

et déjà capitaine terait au récit d’une belle batail- les plainte naïves et les chuuhotte
C’est très beau, Comment eolà le ? meats consternes des bûcherons Gondrtm Gayal eonetitue, e»
be fait-il H avait voulu taquiner sa sœur et des bergers! Pauvres gens! ils tempe d’épidémie et pendant les

—Ah ! voilà, dit Emile trioin- et il est certain quelle se lâcha s'entretenaient des défaites et des chaleurs, ans boàey préservatrice
pliant : il s’est tellement dist in- un peu. malheurs d la grande France, j **}£ * „££ ** *
gué pendant la guerre!.......C’est — Je l’en prie, Emile, ne dis 1 qu ils ne connaissaient guère mais e Cettê pf'épotwtioH ma
toute une histoire....... Il faut que pas comme c la “ les femmes. ’’ quils aimaient depuis le jour ou bientôtfttpért,%mit*r»*Uê
je vous raconte cela. D’abord, Ar Quand vous avez pr. nonce ce ils avaient vu couler son sang. méni adoptée. a^_
nau l est le fils d’un militaire, mot, vous autres jeunes gens, Un matin enfin, René se sen-
d’un lieutenaut-coeonel qui vous vous croyez bieu grands t it presque gu^ri ; il demanda parle,ee prépwe b VdrlUhw
aurait ateiut aux plus hauts gra- garçons : ce u’est pas gentil. son unilorme, que scs hôt s eu- Caâdrtm Oejei 
dis de l’armée s’il n’était pas -Mais qu’ai-je dit d’offen- chaient par prudence, non qu’il] 
mort en Italie. saut ? C’est très joli à vous û’ad- voulût le mettre cependant, car

Lejeune "homme commençât mirer le courage, sortir ainsi de sa retraite, dans
son récit lentement, et lâchait de —Le courage ne se trouve pas i un pays occupé par les Aile-
donner à chaque mot le plus de nécessairement et exclusivement rounds, eût ôté une véritable f<>- [
force et d’interet possible ; il es- dans la doublure d’un uniforme, lie. Son intention était detrâ-j
pèrait toujours que Gabrielle II existe aussi sous une redingo- verser les montagnes sous un
s’approche 1 ait pour écouter. Mais te en une blouse, voire môme j habit de paysan et de rejoindre ;
celle ci ne sortait de son îmmo- sous une robe de mousseline 
bilité que pour tourner, avec une —Bravo, petite
régularité désespérante, les pages Duriez, 
de son livre ; apès chaque lèuilet, 
ell - retombait dans la même 
position la tête sur les mains; 
et un observateur attentif eu mê
me remarqué que ses pel its do-gts 
s’étaient élevés à la hauteur de 
ses oreilles, sur lesquelles elle te
nait appuyées comme des 
tampons deux grosses mèches de 
ses cheveux.

C’en était trop pour Emile,
qui suivait tout cela du coin de bien plus ridicule, surtout poqr 
l’œil. Il s’interrompit au moment une femme, 
de fair expirer à Magenta lelieu- 
tenant-colonel Arnaud, et dit à
sa mère, qui cherchât vaine- Gabrielle ne pose pour rien, que 
ment sa p >che dans les plis corn- Je sache ; quoiqu’elle pùi le 
pliqués de sa robe afin d’en tirer faire pour la plus douce, la plus 
un mouchoir :

—Je ne comprends pas, ma 
mère, que vous laissiez Gabrielle 
B-’ftbimer les veux comme cela.

SS CHEMIN DE FERL-e mot de yafëf ■a §§iips!
CANADA ATLANTIQUE.

tel

ilu Bureau de Poste d’OttawaL'idée qu’elle allait voir cet 
être généreux 1 cet ange gtirdi n 
de son Emile, la remplit d’une Noel et

Jour de l’An.
Arrivée et Depart des Malles".joyeuse émotion.

—Ah ! voilà une bonne nou
velle, vraiment ! s’écria-t-elle. 
Qu’il vienne, ce cher jeune hom
me. Q.te je serai donc heureuse
de le voir, île le remercier ! ......
Comment se fait-il que tu n’aies 
pas songe a me l’amener plus 
tôt ?

—O’eût été difficile, de Besan
çon où il se trouvait ...... Mais
sa division vient d’etre trans
feree à Versailles.

—Mais c’est tout près ! Nous 
le verrons souven*, j'espère. 
Pourvu qu’il vienne en-unifor
me 1 celui des chasseurs est si 
joli. Mon Dieu I quand j: pense
à ce fripon d’Emile....... il était
adorable là-dedans.

—Je me faisais l’idée, dit à son 
M. Ar-

Fermetnre.
Des Billets d’Exoursions 

Décembre 19 au ‘25,*1890 et 
1890 à Janvier 5, 1891 à un prix 
D’un Passage et Un Tiers de Premiere 

Classe
25 Décembre, lx>n pour reveni 
t du 31 Décembre 1890 et du 1 

de

seront émis de 
de Décembre 31,llitmihou, London, Peter-) 

l’erib.. îwinau 
)irc8 du Nor

orwood.........
l in^a ton.................

OU EST. —Toronto, 
bor<\.Smith’s Fails, l 

Belleville, Napauee, B»
Manitoba, Terril- 

lombie Britum 
Sharbot Lake, N 
Brookville, K"
EST

Halifax el|Sl. Jean, etc.---(Ligne Courte). 
Provinces Maritimes et Vile lu Prince Bd 
Cornwall, Morritburg, Ijanowner. eic....
Québec et. Trois Rivi res ................................
ETATS UNI

I
dO

rtO
uest et la Co

ratooeto Hé. W flWX
Et le 24 et le 
jusqu’au 26 e 
Janvier 1891 et 
Janvier 1891 an prix 
D’un Billet Simple de Premiere Classe.

Conge d’Ecole.
Des ‘Billets d’Excursions seront vendus 

aux Elèves et aux Professeurs d’Ecoles et de 
Collèges pour partir du 10 Décembre 
Décembre 1890 et bous 
31 de Jau 
de l’école au prix
D'un Billet et Un Tiers de Premiere 

Classe.

■—IMPORTED-*
6 30 s pour revenir le 2l

l

6 30

Vii i)g l nsburg 4 15

s pour revenir jusqu’au 
certificat du Principal

OUEST des Etals Unis

NEW-YORK, malle vier, sur un4 15

BOSTON et In N 
Rouses' IMii

Hggi r ôoocentrée, qu’ont lriï„°""'

6* faite» le» expérience» dans sept Kempt■ iiu 
rrande hépUaux de Pari», ainsi qu'à M.ni k il
Bruxelles, Vienne, Lisbonne, etc., (Tii:min>i 
OO n tre les rhumes, bronehite», Manotiek, North Gower
asthme», catarrhe» des bronches et j K'ars, Kenmore, Osgood e Station, Oxford Station
aLweî! «aiMfcüÜ** ** U ,WI’ ««l'iiw». Nuill. lUv ,t l„js

n» Goudron Ouyet, per ee lUu.v , = 
poeltioa, pertioipe dee pro- Avnpno. 

priélée de l'Kan «e VtoSy tout « ,'"’u"
■Untplue tonique. AeeelpoeeèdeiS 
une efficacité remarquable contre " 11 , 
les maladies de reetomas.

Comme chacun le sait, e’eat de 
goudron que sont extraite les prin- 
cipee antiseptiques le» plus actifs | 
c'est pour cette cens» que le

Angleterre

LES CONVOIS PARTIRONT DE LA fi A RB DE LA 
RUE ELGIN COMME SUIT : .4 16

4 15

8.00 A. M. L’EXPRES-< DE MONT 
REAL15 rapide arrêtant 

à toutes les stations entre Ot awa et le Gâ
teau, se reliant à la jonction du Cô 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et i 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.

i HR ni; Saint Laurent et Ottawa 
et Metvalfe.........tour M. Duriez, que ce 

naud ait un tout jeune hom
me........ pas plus âgé que toi.

—Ce, taiuement, reprit Emile, 
eu cherchant à deviner si sa 

mais Gabrielle

4 15 lean avec

les Points

5.00 P. M. ÏÏ“,D=
qu’à Casselmau ot à Alexandri

le Uôteau, a un char refectoir, et ar- 
! rive à Montr à 8.20, se reliant aux trains 
i du Vermont Central et du Grand Trono 
i pour tous les points à l’Est. Portland, Ri

vière du Loup, Dali

Pembroke, Renfrew et 1sœur e joutait 
paraissait plus que jaunis ab
sorbée dans sa lecture.— il a

n Plaet entre Otta-maisoti qui , Ashton et Slittsville
Civ KKR IIV PACIKiyVt

Buckingham, l’v 
Grenville, L’Oi

Pointe Gatin 
Thin so, OIi 
et Monti,al 
Chemin de kkr m i 

Alexamlria, Glen Robe 
ville............

Eat-tmanV Springs, South Indian, St. Polycar-1
pe, ('ôteau Station, etc......................................... /

Jonction du c. defer Pontiac et Pacifique 
Quyon, Kardlcy, Bryson, Bristol, Vinton,) 

Shawville, Heywortn, Fort Coulonge, etc 
Aylmer.................................................................... .

ïX}vingt-six ou vingt-sept ans au
ihousie, etc

Canada Ati.a 
rtton, Greouti

eld/MaDiabl L’EXPRESS DEBOSTON 
et NEW-YORK (passant 

par le Côteau et le nouveau pont en acier 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au sud, 
chars dortoirs de Wagner dep 
juequà Boston et New-York. (Ce 
à toutes les «tâtions entre Ottaw

1.45 P. M.ax-|
I

uis Ottawa 
train arr 

a et Ro»
rêt
se's5 00

Par Diucence:
Bell's Corner, Richmond, Skcad's Mills, Hiu \ 

tonburgh, Fa'lowfield et Mosgrc j..........,..J
Pour toutes informations s’adresser à l'A

gent Local pour la vente des Billets, 2-1 rue
Hull 1 fi

E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, :
Surintendant-Général. Agent Général 1 

Ottawa, 11 Oct. 1890. des Passagers.

GATINFAU.—A la Rivière du Désert
Chelsea et Ironsides................. ..................
Ramsay's Corner, Hawthorne, lundi, mercredi

et vendredi................................
Billing’s Bridge, Steward tvn 
Cummings’ Bridge, Rohillard

man’s Bridge............................
A reh ville, Ottawa Est............
Merivale, City Vie

2, 9,
3, 17

6
6

!
TAÏIjOB atcFUxlY

àvocAi, suLucime. «c
irlitoii Orléans, Hard

.

w et Jockvale, mardi, jeudi

Malles Anglaises :
16. 23

----BUREAU : —

leottleb Oataria Ob* «ben, 1 Ottawa,
Lundi, 
Mardi, 
Jeudi, 5, 
Jeudi, 5, 
Vendredi

Via New Y’i 
Via Rimou 

Via Hali 
Via New-Yi 
Via New Y<

OOau plus tôt l’armée française. Ot> 
M. pendant, la vieille Alsacienne, 

' l’aïeule de la famille qui avait 
les) accueilli et sauvé Umé, étalait 

sur le lit du jeune homme la tu
nique de drap bleu foncé, et lui 
mollirait près de l’épaule gauche

12,5 FERRONNERIES19, 26 
12, 19, 26 
6. 20 ...

s écria
Pi1 =» L'une des pins anciennes maisons comme 

oiales de la vallée de l'Ottawa et des mien 
quail liée* sons le rapport des bas prix de i 
localité des articles offerts en ver. X

—Gabrielle
idées larges, déclara Emile.

La jeune filh fut bien tentee 
de répondre : cela vaut mieux 
quede p iser pour uue couplet la déchirure laite par une balle; 
d’habit ou ds coiffure ; mais de l’autre côté, l’épaulette d’or 
elle se mordit les lèvres et fit était à demi-brûlee et presque

pose pour 5 l-es lettres destinées à VenrégUtreincot doivent'ôtre mises à la’poste 15 minutes avant la 
clôture des malle# précédentes.

Heures du Bureau, de 8 A.M. à|8 P.M.
Mandats sur la Poste et la Banque d’Epargnee, de 9 A.M. à 4 P.M.

J. GOUIN, Maître de Poste.

6
eq CZ> McDougall & Cuzne<ài

t: J2
<x> INI Bureau de Poste d’Ottawa, Février, 1891
fcx 6| - MAGASINS':^—

RUESUSSEX ET DUiFt CHAUDIERE
U-11-87-88.

aune variante : arrachée ; ltene comptait em-
—-J'aime mieux cela que de ; porter ce débris, ains; que la 

poser pour 1» toilette, dit-elle. poignée de sou épée dont il al-1 
—Tu as tort, ma chère : c’est lait briser la lame.

Taudis qu’il rétiéch'ssait tris- 
j teinent, il fut soudain interrom- 

—Qu’est-ce que tu dis doue, pu par un grand bruit qui s’éle- 
Emile ? interrompit son père, va au-dehors; c’étaiaeut des 

coups d; feu auxquels répondi
rent les cris des femmes et des 
enfants. Reu? s’approche de la 
fenêtre, et, à peine se fut-il ren
du compte de la causi du tu
multe, qu’il sauta sur son épée 
ets’élauça au-dehors.

k[A Coritthuir)

S 4{KHHH>€H>000€K>è{KHHH>00IMKH

6| UNIMENT GÈNE AU}'
8.W 30 Aiva DE SUCCÈS 6

4 ^ Uttirrn renommés; élevmurm, eHtrminmurm, A
* S fmGuérison Crâpldc et sûre des iMtsWss, À
ï A« K inal lurrn, »nrhi, Molette», l’rssifSR*, Engor-Q
w wm ■■ gumcnls des Jambes, Suroc, Bparvins. etc. Pevulaifv

el Résolutif infaillible et sans rival dans les Am- 
. — - — ifines. <Vitarrhe». Bronchite», Inflammallonit
j Cm des Poumons, du Foie, des Intestins. ÆHouré»le», Hyüroplales, 
f 03 lions d’Urlne. Fièvres typhoïdes, etc.
/ *CS Pansement à la main, eu 3 et 4 minutée, sans couper le poil. y ^ ^ -a

S Dépôts : Paris, MESTIVIER A d*. 275, rue Saint-Honoré A ! 8m mi)
HONTRÊAL : LAVIOLETTE A NELSON. - QUÉBEC: BD. KORIN * CM. V fif _ M

^ St-HYACmTHE, OTTAWA. XT PRINCIPALES PH A H MACHES DU CANADA. Q
! W ^ iJLE MM

1É
U-. Montres et Bijouteries

en tou» genres et de toutes qualités. Seront 
nduee à 25 pour cent au dessous des prix 
ina ires. Chaque Article eet garantie tel 

que représente .einon l’argent vous sera remis. 
Chex H. NOREZ, No. 30 rue Ridea 
du Pont dee Sapeurs. ) Réparations 
tree et Horloges garanties et à des prix 
modérés.
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Smodeste et la plus raisonnable 

petite personne qui soit en Fran
ce et eu Navarre.

Gabriel lu se glissa auprès de
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I Xf McLEOD, C. R. Avocat, Cours I 
M. Québec, 138 Rue Wellington, '

GEO. NFLAURIN,
! AVOCAT, Et 

BUREAU : 19 RUE ELGIN,

A7ALIN & C
Avocats, Solliciteurs, N<

BLOC EGAN, RUE 5
vis A-VIS l’hotxl aussi 

AfTArgeut à Prêter.

J. W. W. Wj
avocat, e

—BUREAU

S'. Scottish Ontario Chamtiei
0’GAI(A, JüacTAVISH i

Avocats, Solliciteurs, Nt

B’oc Kay, Rue Sparks, Ott
PRÈS DE L'HOTEL RUSSE 

Mastin O'Gaka, Q.C., D.R.MacTavi

CHARLes Meilleures 
Qualités deJr . uc« 

Bloc
26 Rue Sparks

T.J.Bpigham J.C

Belconrt, MacCraken S, H
Avocats, Procureurs, Notai 

ONTARIO BT QTJ" 
OTTAWA.

A. Belooürt, John J. ! 
Geo. F. Henderson.

Stewart, Chrysler & I
/ AVOCATS, SOLLICITE

Agents pour la Cour Supreme el le
Cljarçbres Uijioij, 14 rue Jdetca

F. H.McLeod Ste
J. J. Godfrey.

-A, b. luss:
Avocat, Notaire, Et< 

569 RUEBUREAU
Coin de la Rue Rideau, Ottaru

(W Arg 
l’Emprunteur

ent k Prêter avec avants

A. E. LUÎ

M. G. GORMAN, L
(Suecesseur de !.. A. O/itn

Avocat, Solliciteur, Not< 
—BUREAU—

Coiq des Ques Rideau et Susse 
tarArgent a Prêter.

. Walker, McLean & 1
AVOCATS, 

Avoues, Solliciteurs, Agents 
taires, Notaires, Etc

No. 341 rue E19in> C

(EN FACE Dü RUSSELL. 
W H Walkkr D. L. McL xw, C. t

Bradley * Si
avoc vTOjTOUJcn'unisrou

R. A. Bbadlby. À

t 4 ureter 
rser en aueu.'AM i< embour

A Vendre a Bop It

1
Portes, Châssis et Jalouseries, t 

Moulures, Vitres Peintes, Huilei 
Cuir et fournitures de Chaussure

R. WOODI
38 rue Besserer, pièe du Basait

/Le “HUI
VIS-AVIS LE MUSÉE GÉO

3H-YINS ET CIGARES CH
TOUJOURS EN MAI

Pro|
548 Ru* Sussex, Otta’

WM. CODD,

NAP. BOYI
284 RUE DALHO
Pose et répart T uyaux à l’Eau 

voi, Appareils deGas et de Chat 
Fait toutes sortes de Cou 

Dalles et Dalleaux, et généralem 
travaux de Ferbuntene et Ploml

ORDRES PROMPTEMENT E-(

A» ron
TAILLEUR COUPE 

TAILLAGE G,

l(anteau» de Dame» une
204 Rue Dalhousie ï

ttesn Wm
PJlflfUlflOlEJ

Coin des rues Ri< 
Cumberland

Kl AUSSI
Coin) dee rus*

' 3#t Ba*H

^ MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE
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